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TÉCÉGRA
Disnatroux tnoendle & 1»tundalonpe,

Londres. 2-Une dépéepsdu-Port-
Lise, Guailalo@pe, annonce’ que
les principaux tAtiments de cette
ville ont ds détruits par uu incen-
die, Le moniaut des pertes s'élève à

vue, Beaucoup d'habitasis ont
werdu tous leurs biens dans cet in-
ceudic et’ su trouvent dénués - de
luutes 1essogzpes,

Groveofarrestations,…… i}
Vienne, 2—Los tisserands se sont

mis vn grove, ici, dans le but de
Faire augmenter leurs 8 de80 à
8) pour cont et demandent la sus.
nsion du travail des fomtnes dans

hou moulins, Jues grévistes ont for-
ms, hier, des uttroxpements” séai-
tieux.
les chefs des émeutiers ont été ar
rill,

Los désozdres À Ersoroum
Constantinople, 2— D'après les

uouvelles reçues d'Erzcroum, cin-
quanto personnes auvaïlent été
tuées dans la bagarre qui a eu lieu
entre les Arméniens et les soldats
tuves, Dès que la nouvelle de vette
nuvlée fut connue daus la ville, la
population musulmane s’est répan--
due dans tous les quartiers de la
viile et s'est livrée aux plus graves
désordres. Les fenêtres des consu-
Ints anglais et français furent bri-
sC-3 À Coups de pierrepar les mue
sulmeus en furiec. Les
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fouet, armà ut
Toithest Ut honuâte formier du

lo. région ; mais il étuit furieux logs.
qu'il'est arrivé àIr tonte

da

làpr fe
cesse, et se jeiput dur olle, l’a
-roude de coups defoucts d'abord, ét
de coups de poing ensutjé., Dl'ait-
rait certalnement tuée, Bi les bohé-
nuiens, atürds par les. cris de.lour
princezse, ne fussent accourusà sa

Mevat

qua

Mave Thith dalM paruit que Mwe Tbit talt
allée cousulter la princesse, ot quo
Ja bohdnilenng Inf avait fait dos 14:
ivélations aPromettontos site 10compte de son mmi- 1} den étaitsuivi uneviolette querelle de rnéna-
geches les dpoux Ibith, qui avaient
vécu jusque-là en parfaite ihtælli-
gence, et finalement lo fermier,
exagpéré, étalt allé attaquerla prin-‘cuime. AL Ibitb a été arrûté et min

us 32,000 de caution, en altel
‘dant son-‘procès cat| parait que
los blessures de la princesse Mary
sont d'une certaipo gravitd,

th est arrivé

1°=——" .
: -L'invasion obinoito aux Biats.Unis
- “Ban Diego, Cab, 2—Les douaniersont capturé dix des Chinois campésan Moxique, surle bord de la rivièreTai Juana, nu moment on ils (rai-
chissaiont la frontière- hitéricainependant ln tirelt, es prisonnicrsont dts internds dans la prison ducomtd, en attendunt lear jugzinent,La plupnrt sont sans ressources, et
Pun d'eux est Eraveruent maladepar suite des privaiions do touteforte et des souffrances qu’il n osBires sont

|

durées, depuis son deay" A >, 1
. hn '

suspendues à Erzervuni, au Mexi > ca PhorehenpentMort subite de M. Pago ifo fraude aux Etats-Unis. Il
Ottawa, 2—M. John Page, ingé-

wicur en chef des canaux du gou-
verneraent canadien, «et mort subi-
teinent ce matin iv ea résidonc», en
cette ville. Il n succombé à uno
attaque d'apoplexie foudroyaute,
H était né en Tcosso on 1815 et

vint cn Amérique en 1838 pour occu-
per wow position sur Je canal Erié,
aux Etits-Unis. En 1812 il entra
au service du gouvernement conn.
dira comme inginieur du canal
Weiland, qui a été construit sous sa
direction,
C'est en 1883 qu’il à êté nommé àla pasition d'iugéuicur en chef des

cauanx du Couads, Avec un salaire
de 31,500, -

Les affaires do Bulxario

Belgrade, ler — Lo bruit court
dansies cercles politiques de cette

 

ville, que le voyage Actuel duprince rue. Do solxaFerdinand est Jo prélude de
claration de Findédpondance de ln
ulgarie,
ulin, lor—Le prince Ferdinand arelusi de consentir à l'exécution du

tuxjor Panitza, jusqu'à ceGuo le ca-hbinctait menacé dé donner sa dé-«sion, si le prince waintenait sonButus. Li femme du wajor PunitzaDia appris Ja fatale décision qu'après’BL niort de son tard. princesse.L'iacnline avait recommandé avocUslance at Srince Fordinand de sevatrer clénent. Te_—_—
L'alllanco franco-russe

. Londres, 2—Le correspondant bor-inois du Daily Chronicle, do Lon-lees, prétend savoir quo l'alliancetonco-russe, dont il est tant parlé,à revêtu, ces joura derniers, uneFume concrète, 11 eat possible qued'accord anglo-allewand ait hitd cepéoultat. Après une longuo hésita-
ion, le tsar s’est, dit-on, rendu aux
Bressantes Lepréseutations du baronle Mohrenhehin, Il serait toutefoisFonvenu que, pour lo woment, I'al-nee rextoraissecrête, 2»>i Lu nouvelle est exoice, ajoutev correspondant du Definelu, il est à prevoir que la France,
outende par. ta Russie, va adopter] -no attitudo différente à l'égard deLA uglelevro dans les quostions pen-antes entre les deux ys. L'An.irterre pourrait donc avoir besoin

tes services où tout au moins del'influence de l'amio qu’elle vientde se faire,

 

Lo danger desfils élootriques
New-York, 2--Los fils électriqususpendus en l’air oncore dunsdenumbrouses rucset avenues do Now-) wrk sont nussi dangeroux queparL passé, CL si personne n’a ététubdepuis quelques mois, c'est uniqué--tent parl’effet di hasaud,; Un iil d'éclairage, de In Eastliver Kloctric Company, s'est déta-«hée du poteauvers neuf houres dulur.Lin, eu faco du No. 16 Ouest 130fies etest tombé sur lo trottoir aufniliou d'un groupe nombroux d’en-ant. Par bonlieur aucun d'euxHa été heurté, car il passait an cou-tant si fort, dans le Bl-qu'il en jail:ivsait des étincelles, Mais uu on-Tant de énze ans, Walter Mackin,Ne su doutant pas du danger, à prisle fil dans an ain pour lo rejetersar lu chaussée, Lo petit imprudent“st towhd aussitdt sur le trottolrComme foudroyé, ot s'il n’avnitlaché immédiatement lo fil, il auraitsté infaillibloment tué. L'enfant,qui était satts conhaissauce ot avait-lu main grièvement, brûlée. aétésiegaborLs cn tonto ‘hâte à l'hôpitaltit Vincent, où l'on est parvenu, àorco de soin, à lerappeler à la vie.«à nouvel. accident a causé unogrande émotion daus lo quartier.
Pr

4

Lamésaventured'une prinoesse
Hartford, 2—La’prinA illlam, dont leMcherd'une bande de bohémiens trèspneus dans toute la Nouvelle.

colemdsavongrge, sone, duneville, Qomnecticut. près de: noout en conduisant sa bandedansNousdages périodiques à travers la;sa suvelle-Angleterre, le prince’Wil.tam so livra “anu commerce de che-
Mary, ei in bonveneueacssecute bande do bohémiens passe-t-

28 voilures ont un aspect.
contrasts avec les char

    

 

Unis Leg+ Plusriche "desEtats. |

Poms CE

oncors de nombrex Chinoisdans le camp, et l’on s'attend À céqu'ils fassent des ciforts désespéréspour aux Etats-Unis, dans lo bee:aller rejoindre lours vamnpatriotea.létahlis-à San iro, car ont
qu'ils manquent de tout ot gu'lls
*onb'en danger do mourir de faim,Mais les gardes do in frontière rustoublent de vigilance, ot il est pro-able quo tous ces malheureuxOhi-Vois, qui n'auraient pas dû quitterleur paya, fluiront par se livrer eux.mêmes. Dans tous les cis, Îes au-torités Ameticaines sont blen détor-

Jalre respecter la loi qni
prohibe Vimmigration chinolsc, q

 

7Glaces smpotsonndes, & New-York
New-York, 2—Une grande cons-

tornation règne daus aénombrelises
,famnilles habitant daus les environs
de Lexington avenue et de la 75e

olxante à- quatre-vingts
personnesont été prises de graves
denspositions ap ; svete man;
0s gluces achetées daus le magasindun M, D, Brinkman, 5“ Quelques-uns des malades sont

encore dans un état trds critique et|’
pourraient bien mourir. Et ce qu'il
y a de plus grave, cect empolsonne.
-Ment enpasse est peut-être le ré-
sultat d'un crimo et non pus d'un
‘simple accident.
« En elfet, une unquêto préliminaire
& été ouverte et à abouti à l’arresta-
on d’un nommé Henry Meyer,em-
ployé pur M. Brinkman, Ayant ea
nequerelle avec son patron,Meyer
l'avait menacé, paraît-il, de ‘ruiner
son comquerce, en mettant du ‘vert-
de-gris dans La crôme employée pour
les glaces, Ce qui restait des uhices
empolsonnées à été saisi ct envoyé”
au laboratoire du conseil d'hygiène
our être analysé, et Meyer à été
oroud jusqu’à plus araplé informé.
M. Brinkmap, sn femme et leur

demoisella de inagasin ont été eux-
mines gravement indisposds,|
aÿrès avoir. mangé de.lour glace,
mais ils sont considérds comné
hors dedanger. oo; eee

Fumes 10 nouvean “Nectar"à 5 ets.

—On annoncedeTarontum, Pen-
sylvanie, la faillite de la soule
banquede cette ville, dirigée par
MM. Kennedy et flls. Le passif est,
ditipne € nsidérable, ot ce désastre,
financla causé une grande émo-
tion à\Tarentum et dans-les envi-

nouveau “Nectar” à 5 ots
  

  

Ta

- enfin parvenu, après
quinzejours d’efforts.incessants, &
pénétre dans la mine de Ill
arm,pros de Dunbar, Pennsylya-

nig dans laquelle plus de trente
meursvnt été tués lo 16%juin der-
nier par une explosion dé féu gri-
sou, Mais il y a tant de gaz dans la
mine qu’il no sera probablement
pas possible d'en retirer les corps
es victimes avant plusicurs jours.

 

fumes10 nouveau “Noctar” à sets, >

—Trois équipes de criminels em-
ployés dans une mine do charbon, à
soixante milles au sud de Rusk,
Texas, se sont évadés après avoir
assassiné un de leurs gardiens. La
plupart sont de redoutables malfai-

urs, et de nombreux ngents de
police et hommes de bonne volonté
sontpartis à leur poursuite,

Fumes10 mouveaun “Noctar”& 5 ota

:-—A West Superior, Wisäonsin,
M. Goorge Hicks n très grièvement

audacieuxvoleurs,J6u Hopkins et
Charles Smith, qui s'étaient intro-
duits par effraction pendant la nuit
dans sachambre, M. Hicks a ¢té
arrdté ;: mais il à été relaché immé-
diatement aprds,

Fumes le nouveau Nectar * à 5 cts

—M. E. D. Smith, agent d’une
grande compagnie de chemin de
er à Quincy, Illinois, n été mortel-
lément :blessé -dans son lit, d'un
coup dé revolver, pur un voleur
ui 8'était introduit chos luipar of-

tion pendant la nuit. L'assussin
s’est échappé et il n'a pas encore
été possible-de retrouvor sa trace,

tu

 

- Famosienouveau“Nectar à ets"
- VV evam———————— coe LE

} ~M, Charles Packer, présidentde
Ia Park NationalBank,deChicago,
a été arrété soiis l'mccusation de

tions fraudulouses;

Eftpla, 1 eoat
détourneménts ot de toute sorte de 

+35
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“Angeloà été tuéà

© Fumes

biessé à coups de revolvers: deux.|

 —
or

+, Dsojambo & Bon marehd |

Vu tleto de “aolicitor” en Angle-
terre avait été chargé d'aller en-
caisser ddns une comppanie desi
Fnac pin intend do 40,000 frv;
qui dill duo à un client de l’étnde
pour vte faniLo puit avait pérgtio
dans un accident de ehem!lM de Ter.
1! près avüsir veçu le montant de
l'indemnité, le clerz a inforsaé la
2 pagnie que, Contre hi
‘une some 4uule, “client Uen-
itpi pecotidebbshep

bn de la compagnie.

Fames;3o ubuvony “ Nostre ” À 5 cle

Lesfmprudencesdos cnfants onSuisso

avn.tablesu établi

ditns le canton de Vaud, en Suivre,
il résulte que, du 7 octobre 1881 nu
14 mal’ 1800, vingt-nouf des incen:
dies qui ont wif Hen tah le talitoa ui wit ahd le taliton

} {ausds par Jhoprudence
d'enfants, stquo le total essome
mes qu'a eu er de ce € a
cajesedes at s'élève À 8) -

fr. Bie:
PartiCes vingt-neuf sinistres, on

relève cejui du 11 juillet 1885, à Sa-
Vigny. où quatre enfants furent as-
phyxiés : celni dti 81 juillet de la
rrêtms hnbée à Pampigny (deux en-
fants brûlés pie sousIcy .5épx de
ours rents), celui du 25 juillet
18:8 à Nyon (petite Mila brûlée vive),

Fumcz 10 Douvean ~Noetar® à 5 cts

"- "A2étaie st bion habilla *

Da fille d'ail ptit propriétaire du
Düvernement" d'Odesss, Russie
Europe, s¢ présentait dernière-

ment Avec son flancé, Mare Pogo-
regky, devant lo prêtre qui devait
célébrer lgur mariage
lendaht le*véréimonie, Marc Po-
réZzky, pris d'un subit mal de
ur, disparalt pendant quelques

ni Pendant sen qlzeticu; Un
Jeune homme te fitdseliic & ln jeune
Jancéu eb se propose A elle comme
époux àla place-dufiaucd disparu,

n fancéo accepte, parce que, dit-
elle, «il était bien habilld,” =La cé-
rémopie a eu lien alors, et le pope,
qul était gris, paraitil, ne remar-
qua mênie pas ln substitution du
flancé. Le mariage n été conclu,
À ce moment arrive Mare Pogo-

rezky. On peut juger de sa stupé-
faction quand il apprit que sa fian-
cée s'était mariée pendant son alm
seuce À un inconnu. Pris de colère,

velle mariée et son père, ct comtnit
le sacrilège de donner un coup de
poing dans le ventre du pope! -
L'affaire a été portée devant le

tax, ‘cowme chef de l'église urtho-
doxe grecque, A lui de décider si le
mariage est valable et de juger en
môme temps s'il faut punir un
hommesyant frappé un pope dans
l’exercice de ses fonctions.

Pamezlo nouvoao, © Nectar” & 5 cts

Le sorvico du samedi du Pacifique
R Canadien

Des arrangoments ont été faits
pour qu'un train complet Inisse la

re naveniure les samedis, à 2
rs p. 1m. pendant les mois d'été, et

ze rende aux endruits suivants sur
le chemin du Pacifique Canadien,
savoir: Bassin de Chambly, Cham-
bly Canton, Richelicu et Marieviile.

FrnosioTHouvoan *Nootar ” à 6 Cta --

—Aucours d'uno bagarie causée
par uno grôve des unvrics italiens
employés & la construction des

Y., un grévisto nomraé Michel
¥ coups do rovol-

ver parun débitant de boissons”du
nom de Williauison. Le meurtrier
a été arrêté ; mais les camarades
d’Angelo ont acheté des revolvers
dans le but de venger sa mort, et
l’on craint qu’il n’en résulto de gra-
ves désordres. :

Fux e510 vouvoan “Nootar* a cts,

‘Quatre nègresarmés de fusils de
chasseont anvahi, près de Tallo-
hasseo, Floride, l'iniportante scicrie
de M.White, en ont chnssé les ou-
vriers,y ont wis le fou ¢t en ont gar-
déles approches jusqu'à ce qu'elle
fut complètement détruite On
ignore quela été lo mobile de cet
attentat. - Les incendiaires se sont
enfuis, et il n’a pus encore été pos-
sible do retrouver leurs traces;
mais, s'ils sontpris, ils seront infail-
liblément lynchés.

Fumes 30 pouvcan “Nootar * &5 cts

 

—Dans un accès de folie, un jeune
lombier de Now-York, John Dunn,
6 de vingt et_ un nna, et employé

à des travaux de réparation nu No
88 Howard, s'est mis à attaquer
toutes les porsonnes qui se trou-
vaieut dans In maison ct a essayer
do. leur lancer au visage du plomb
enfusion. Un négociant du nom
de'Moges Isaacs, qui a son bureau
dans ln maison, a été grièvement
brûlé'au'cou par doux éclaboussu-
res de plomb, ét pou s'en est fallu
quelè policeman, qui a enfin arrôté
‘lefou, n'ait été inondé lui-môme de
métal en fusion.

Fameslo nouvcau “Nectar” à Scta

=Essayoz un dos nouvoaux cigares
NOISY BOYS 1890 10 moilleur à 5 cents
ot vous n'ou famores plus d'autres,

 

Fameslenonveau “Nectäs”& 6 ots

LAntiquité de l'homme non prouvée
Réfutation par des faits positifs

de'l'hypothèse de l’école scienti-
fique qui prétend que l’hominoa été
créo il y à 250,000 ans au moins, et
qu'il a passé par des milliers de
transformations avant d'atteindre
son étatactuel. ;
+ C'est an livreà répandre dansles
collèges.les académies, lès couvents
et les bibliothèques, et qui, par une
‘largediffusion est appelé à faire un
bien considérable en détrommpant les
esprits sincères, Inais troublés par
lo vulgarisationdes décevantes n
mations de la science matérinlistes
ethe Vimpiétd, I ‘ pau
Bnvento chez les ATRES ¢t au
bureau de la REVUE CANADIENNE,
87rueSt Jacques, iVe
a Let 4

Fumes nouvean “ Noctaz ”. à:
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LAFOI.
. (DuGaylots)” .<
Hour, u¥ ceux quifout—la fol

HadïVo, sludtiv, sais doutes, sags
troubles, suis esprit d’exnwen. .
ce queospores appelaient lu

foi du honnier |
ste l'être oud drilte an
Hout du voyage ch so disantquo
touf est fini, gito rien ne subais-
te do lui; qtocotte sente ploine
d'ordures où son fune s'ost souil-
Idée, que co chemin caillouteux où
su Gall i sdlifdld, Hie cotie vous
te désolante où son cœur a dé-
failli, devant les lAches et cruel-
ppettatles dii'll 4; tot le Jong,
rencontrés; quo cette corvée,

cette tâche, ce labeur fnnvrants;
sont bina bk et sats lendoitidits :
qu'il est tombé, on ne suit pour-
quoi, dans son cercueil—et celui
qui espère, gul veut survivie aii
fidant cb a la pourriture, qui
aime et qui a foi, ah! certes; le
plus liefirenx n'est pas Pin-
Croyant
L'autre, du premier au dernier

pas dans la voie douloureuse;
n'a rien vu des vilenies hnmni-
lies, parce qe son règard mon-
taitdroit vers !ofirmament. Et
los pierres méchantes qui met-
taiont des gemelles rouges à sos
pieds ntis} ctles flaques d'ordu-
tes où il trébuchait ; et les pui-
gnées do boue que lui jetaiént
la hnine, ln jitlousie, la cxlomuic,
toutes los Eunisnides qui se
dressent, furieuses, an passage
d'un innocent; et les deuils, et
les ddsespoirs, et Jes Aéeillusions
atroces qui vous tenalllent les
flancs, tout cela u'amennit qu'un
pâlo sourire à ses lèvres d'exta-
tique—fl gagnais to Clél1;+"

Souflrir touteune courte vie
pour mériter uno éteruité do

tirait?..

dl ft un tapage énorme, gifla la nou- {. Je'les envie, ceux:la, ‘les sin.
ples et les désabusés, ceux qui,
au fond des campagnes ou au
fond des cloitres, onten pour
tout livre l'Evangile on lui sont
rovenus ; ceux dontlg frontlisse
n'a pas connu la ride sombro de
lu- réflexion, ou qui l’out senti
effacer doucement par lo doigt
blanc de là prière.

Ils vivent dans la paix Jes
champs ou des enclos murés ; ils
nO nous. conñaissent point ou
bis ‘ont oubliés ; tout ce que
l'univers contient do sérénité ot
de bénédictions les enviroune,
comme le nuage des Assomp-
tions bienheurenses,
Ah! oui, je les ouviel..
Et il me semble odieux qu'on

trouble leur,rêve, qu'au uvin do

la liberté on les empêche d'être
libres; que, dans le commun
désastre où nous souibronstons,
on arrache In bouéo aux mains
des noufragés! . .
Vous dites qu’ils se trompent?

Que vous importe, s'ils croient
que c'est le salut! De quel droit,
parce que vous ne croyez à rien.
parce que vous n'espérez rien,
parce gue votre &mo est vide ct
désolée, parce que les ronces y
poussent et les reptiles y ram-
pent, comme en une chapelle
abolie, voulez-vous arrachor do
les lis mystiqueg, les aubes bro-
dées de soleil, lesdentelles fleu-
rant In myrrho etle cinname,
de quel droit prétondez-vous.vo-
ler. los penscrs sacrés, éteindru
l'espoir .qui brûlé. devant les
saintes images, et fouler aux
pieds la croyanco de tout un
peuple? .
—Ils ne sont pas un pouple,

ils sont 1a mingrité,ricanez-vous.
Raison de plus, alors! C'est

quand l'Eglise est persécutdo
que des infidéles comme mol, so
mêlent de la défcendro ; c’est
quand ceux qu'on combat sont
la minorité qu'ils ont:droit au
respect!

FA

Pourquoi avoir. fermé cotto
chapelle de Quimper, dont les
scellés étaiont tombés de vétus-
té au bout de dix ans ?
La grade - porte, néanmoins,

était restéo cormdamnée ;. quol-
ques fidèles se” glissaient, par
uno voie desorvize, devant l'au-
tel nu, sans fleurs et sans cier-
‘ges, où le prôtre, chassé, n'offi-
ciait plus. Ils avaient prié là en
leur jeunesse, y avaient_mené le
douil d'êtres chers, avaiont fait
tremperleurs enfants dans l’eau
lustrale en la vasque do marbro
des baptêmes. Ils préféraiont ce
rofuge à tout autre, môme à la
cathédrale doréeet triomphante
patronée par l'Etat.
Quel mal fnisait ces vieillards?

Quels troubles jotaient-ils dans
1a nation ?' En‘quolnuisaient-ils
À la tranquillitéde la républi-
que?... Cn
Lecommissaire estarrivé avec

sôhécharpe, son secrétaire, ses
agents. Il'a forms la chapelle,
 

 

 ou |Enfantpleirel feat son Castor,
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délices, hélas! qui n’y consen-|

comme ou ferme, en Russie, les
Unprimiories clandestines,-w mis
iles scallés neufs sur chaqueou-
VertuFe : bË dust tonsav plus
‘il n’a pag emmenéles nntiqüo#
gens qui ‘pleurants, le rogar-
daicnt faife:romme aceusés d'at-
tentait grave à la séciitité Jde
l'Iudivisible..

C'est bôte—etV'est lache !
U'est bête, parce que, pour

Une vétille, où vA remeur, jus
qu'en ses moelles, le vieux sol
breton.

Ses chapelles sout, comme
étalout ses menbirs : elles tiou-
fdetit à li terre, non pms seule-
ment par leurs fondations, mais
par de ténues et tonacos racines
Cafoncéas dans les eœurs dus
ttépassés qui ont gfaitdi, nimé,
cxpiré à leur ombre, et dont les
filiales Zévétutions eotivrentou-
Jourdhui In terre d'Armotititic:
Tantqu'un pafen a vécu, ila

défendu cuitre l'invasion étran-
#ère, les nionumeuts druidiques (-
où avaientencrifñé ses nYeux !
tant qu’un chrétien vivra là-bas,
il défondra les lioux où ont prié
ses Ancôtres. C'est le terroir qui
veut cela—on est fidèle au pays
du gui | '

C'est lâche, parce que dette
victoire d'un fonctionnaire et
de quatre . policiers sur des
femmes Agées, des vieillards et
un religioux, nu rlen, èH sol,
qui rehausse le prestige du gou-
vernement. Ou est le danger,
la lutte, le combat, de ln part
du cos gens qui, pour toute
arme, ont, eutiv leurs mnins dé-
biles, des chapelets et des pa-
roissiens ?
Que le Pacificateur do la Ven-

déo—ce saint dv lalégende ré-
publicaine—serait.done - fierdo
voir cette conquête nouvelle
des contrées oft, jadis, ses sol-
dats versérent lour sang!

Ils enclouaient des canons,
eux— ceux-ci murent. des. ulha-
pelles! Le beau triompheetla
belle gloire!

. +a .

A Ticg, aussi,on.n'a pas lais-
sé échapper l'occasion do faire
un impair. ’
Un prêtre, jadis, lègue à la

commune une bellemaison pour
fuiro une école, mais sous ré-
serve expresse qua cette école
sera tenuo par les Sœurs.
C'était son droit strict ; la com-
mune n'avait qu’à rofuser le
legs, gi elle n’en ucceptait pas
les conditions. :

Elles les accepte, bien enten-
du, ct, sous ce rapport, il n’est
aucun reproche à lui adresser.
Le mairo, le conseil municipal,
anoigue, tres républicains, sa
montrentpleins de courtoisie
envers les religieusas,. rendant
justice à leur zèle et à leur dé-
vouement.
Un beaujour, le 15 juin der-

nier, le secrétaire général do la
Préfocture, le procureur do la
République, l'inspecteur d'aca-
démie, et cinq brigades de gen-
darmories débarquent à Vicq
faisant escorte à uno institu-
trice laïque qu'ils viennent ins-
taller aux:lieu; et place des
Sœurs.

Celles-ci se retirèrent dès
qu’on leur annonce l'upprocho
de la force armée, sans résis-
tance, sans protestation. Mais
Ia population, outrée, se préci-
pite, fait masse entre la maison
et les gondarmes. Ceux-ci char-
gent la foule nno première fois
—etquelle-foule |—des femmes,
des enfants couchés en travers
de la route, pour empêcher les
chevaux d’avancer!

Mourtris, endoloris, ils res-
tent quand même, et il Faut uno
seconde charge pour déblayer
le terrain.

Alors, autre difficulté. Tandis
que la multitude, grondante et
exaspérée, est difficilement con-
tenue par les gendurmos à quel-
que distanco, lus magistrats ro-
quièrent un serrurier. Tous
refusent. . Il-faut qu’un soldat
brise une vitre d'un coup de
poing, saute dans la maison, et
ouvro, de l’intérieur, lu porte
Aux autorités. 2
“Force est restée à In loi—puis-

queloi il y a, paraît-il. Les reli-
Kieuses sont parties je no sais
où,et l’institutrice est installée
dans leur logis.
Pauvre fille! Je la plains de

toute mon Ame, coite malheu-
reuse enfant, obligée de gagnor
ainsi son pain, et qui l’arrosera
plus d'une fois, en ce villago
hostile, de larmes amères—on
admettant qu'elle le gagne!
Elle sera la victime oxpintoiro
de l'iniquité commise ; c'est sur
sa faiblesso et sa misèro quo so
prendra la revanche!

Il no faut pas la juger mal,
Une femmo qui a besoin de
gagner sa triste vio, ot qui a
peut-être derrière elle uno

\

vieille maman, des petits frères,
toute une nichéeà nourrir, avec
ses quelques cents francs de { traitement, ne choisit

Comal

RS

pas son

 

re

posto—dlle- subit .avee rocon-
naissance cali qu'ou veut bien
lui indiquer. Quo les gens do
Vieq ne lui soient point mé-
Chantal.

PF i

Mais il y n Ia, suivant wo, |
une injustice si monetrneuse
que je ne pitle srriver à me l'ex-
pliquer. Il mo semble qu'il ; n
unc lacune dans le récit qu'on
nous fait, que quelque incident
à dû tuotiver.si peu que soit,
cette extraordinalre décision,
et cette non imuins exträordi-
naire intervontion.
Y u-t-i1l cu délibération du

vouseil municipal, en minorité
ou en majorité ? Cela, je l’igno-
re et ne puis me prononcer la-
dessus, Mais, évidemment, de
pareils actes ne se commiettent
point sans avoir, ne fût-ce en
vue du Code, un motif a alls-
guer.
Ehbion ! je prends les «hoses

au mieux. Je suppose—remar-
ques quo je n'en snls rion—un
vœu de ls municipalité en fa-
veur du remplacenient des
Sœurs par une laïque. C'est très
improbable, puisque, je vous
l'ai dit, maire et conseillers
étaient et fort bons termes
avec les religienses, Grant à In
population, elle a manifesté
Assez énergiquement son avis,
pour qu’il ue raste aucun doute
là-dessus.
Qu'y avait-il de plus simple,

alors, que de fairo venir une
itstitutrice, de l'installer dans
un immeuble de la commune, et
do laisser les habitants libres
de chuisir entre les deux évoles ?
Les catholiques auraient cuvoyé
leurs mioches chez les Sœurs,
les radicaux auraientexpédié
leurs montards chez l'institu-
trice.. et voilà! Il n’y aurait
eu à craindre que les luttes re-
ligieuses entre des athées de
cing ans ct des dévots do six—
les Juttes À coups de pierre et à
coups de pied, qui se terminent
par un œil poché ou uue culotte
trop fendue,
Mais on n'avait pas le droit

de voler leur maison à ces fom-
mes, sous prétexte qu'elles por-
teut un voile et un crucifix.
Les conditions du legs étaient
formelles; on les avait accop-
técs, il fallait les subir jusqu'au
bout, C'est un vol, un véritable
vol, un ignoble vol.
It jo ne sais rion de plus na-

vrant, pour ceux qui ont incar-
né enl’idée de République l'idée
de Justice, que ces iniquités qui
démentent In raison- d'être
mêmo de la Républiquo: le res-
pect de la foi des autres, la
liberté de conscience étendue
au voisin aussi Lien qu’à soi-
même, la grande fraternité des
croyants—quelle que soit leur
croyance ! .
O Liberté ! que de fautes on

commet en ton nom!....

RENEE.

  

Fumes le nouveau “Nactar”ô ots.

LA POUDRE A PATE

COS FRIEND
une fois essayée

se. vend seule

HECTOR PREVOST & CIF
COURTIERS EN DOUANE

No. 39 Rue St Francois-Xavtie:
TéAanhona + 1718

LA GRIPPE |
Prévenez uno attaquo an prenant du

VIN DE GUININE GE CAMPBELL
Abrégez la duréo del'attaque on prenant du

VIN OE QUIKINE DE CAMPBELL
Quand l'a UO Ost passéé, ramonce uno

santé vigoureuse Cn pronaat du *

Vili DE QUININE DE CAMPBELL

DEMANDEZ- A VOTRE MARCHAND
do faire confectionner votro pardessus en

tohono par la

Montreal Walerpoot Clothing Co,
Toul est nti comme étant ce qu'il y

ado mollioussur le marché, q

 

 

 

 

Toutos sortes do réparations oxécutées avoo
perfection, an bâtisse numéro

1787 RUE NOTRE-DAME

LA BÜANDERIE UNION
K&T DEMÉNAGÉE AU

No 1851 rue Sainte-Catherine,
(Prèa do la rue St Constant.)

Le nouveau local étant de bonaucoup
lus d quo lo précédent,Jo suis en ôtat
dofafrotaco tous ouvrage que i'on von.

T
 Aucuna proäinits chimiques no sont em-

ployee ot tout l'ouvrage est fait à ia main.

H. GENDRON;
- Proprietaire.

 

POUR LA GUENISO'S DE TOUTRS L2S MALA-
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ADWAYSSmee
READY RELIEF.

La Aédecine Ia plus eficace ot 1e moile
leur marché qui existo an nonde

pour l'usago de tamiiles,

Le Mal de Gorge, 1a Toux, le Rhume,
l'Inffamimation, la Sciatique, le
Lurubago, le Rhamatisme, la Né-
vralgle, le Mal de Téte, lo Mal de

Dents, la Maladie des Nerfs, In
Diplhthérie, l'Influenza, {(Sparodi-
que ou Epidémique,) Difficultés
dans Ia Respiration.

CUES BT FREVENUS PAR
10“ Ready Relief” dc Radway 11
ritles Douleurs, 1cs Coatusfons,
Doniezrs dans 19 Della Poitri-
ne ct los rreusbres, M essitlo

premier et ti cet Je sout,

REMÈDE POUR LES COULEURS
Qui caline immédiatement los éouleurs cul
mahites, soulage l'infinmmn ation, ot guérit loë
congestions, soit des Poumonsdul'Estomac,
des Intestins on des antres glandes où orga-
pes Pas, une scald spplication. Ei on cst me-
tact do

PNEUMONIS
Ou de arrlqu'inflanumation des orsanes fn-
lernes OÙ 107 THEMUTANCE TIUQUEUA”H résul.
tant du froid où ac l'hamildité, ete, ne per-

pns de trmpt, appn,t* le Radway's
Helsif "due tn inorocAn de nanelie que l'on
applique enr 14 pertie affrctéo de chrustion
où d'Inflamusaton, € gut dana presque Sous
los ons arréto l'inflamaintion et goérit io
runlade, pAr man action conitns enntre-Lrri-
tan!, en rogularisant la circulatson dans la.
région affoctée. l’our plus amplos Instrizc
truations voyez nou “Alroctions qui envelog-
pent Jeux bouteilles,
Uno cullléré à thé dans la moitiéd'un ver-

ro d'enu; guérira ed duetques minutos le
croup, ) .» keenest Ica aigroum de esiome,
les britiements de cour, la nerveeité, Jin.
Somnte, le mal de tote nervoux, Ia tlarchée,
Ins dysenterion, coliques, les fintuonités,
ct toutes les douleurs Internes.

LA MALARIA
GUERIX DANS LES PIRFS C3",

FRISSONS ET FIEVRE
La FINVRLEctlos acote guéris pourSDe—
n'y n pas = lo d

"COARDIAN”
Compagnie d'Assurance sur ia

Vie et contre incendie
LB LONDRES, ANGLETKRA ES

(Mtxblie en 2120 3

CAPITAL = + + + + $19,296 G0
FOROS GIVESTIS - - - - - 250530
A cents génArate VaORT SIMMS CE:
por ia Canbda : co. DENHULM. ont

Patoes d'Adrirciens œniTe lo fou accepzoes

453 Rue St Sacrruent.

ED. BEAUVAIS & CIE
MAGASINS GÉNÉRAUX

Estrepét Na 76, 1°. 1,

Courtiers de Douane
MARCHANULS A COMMISION

Marchandises reçues en contignation.
Argent Avance sur marchandisos

6 ET 7 RUE DE BRESOLES, MONTREAL

N. LANDRY
DRSTIITEUR BT (1AVLCR ACY note

“ELECTROË. ciicizee) -
Portraitr. Vo: Ce batl--r, Ornements

Architectnre, Dcsrtur à Vighetlos do toute,
vertne, exérurss nvoc bh “Qus <rand “via
b ze pdt, Knvozez jou! TX vYant
dsnncT voue ordre alUeurr,

328t Gabriel. Bfonitens.

J. A. GRENIER
Axroreoe, Lecxureco IT, Sulla

TEUR DE PATINTLS

BUREAU :
17 Cote de la Piaco-d'Armos.

J. H, LECLAIR
ARPENTELR

CONFECTION DR CALARTS Xi LIVHKS D
RVNVOL, AMPENTILOSE PRITKS ET PU

 

 

 

  

uf gusrisve aussi proupienient
aonob Le Las Maineia
d'excôs de bilequels“ Relways date
lef,” aïdé des Pilulesde tadway.
VENDU PAR TOUL LES PHARMACIENE,

Prix 25cta

Dr RADWAY’'S

SansaranmuuraN
RESOLVENT

DIKS CHRONIQUES -
Rhumatisme Chronique. Malad(na Scrofu-

leusew etc, Enflures des glandes, Dyspepsie
chronique. Euflures blanches, ‘Tumeurs,
Ulcères, Hydropisio, Salt Fhcum, Hronchi-
tes, Consotaption, Diabetes, Maladies do la
Vosale, dos Rognons, du Foie, oies,

LA PEAU instistensdu_ SARSAFAFIIIIAN
devient claire ct belle. Las boutons, nous
Fours, les tachos nulres et les irruptions de
Ia penu disparalssent, Les personnes souf-
frunt du ecrsfuic, maladies d'icruption, us
Yeux. de ls bouche. des ore:lles, jambes
gorges ot glandus, où des matières so sont
accumulées cuit par des maladies non-sol-
Kméus où par l'usage du inureuru ponrent
Hatteadro êtrefuérios si ciles font usage
de ia Bal cparcilie.
En vento chez tous los pharmaciens. $1

1a boutoilte.

Pilules de Radway
LE GRAXDREMEL~ POUR LE FOIE

Pourla guérison dmtous désordres d'E+-
entrailles, Maladies dos Regnocs,

, Mnlsdics Nervouses, Perte d'Appé-
tit, Mal de Käto, C'onstiration, Indigostion,
Burcroit de Bile, Fièvre, Enflammiation des
Muiestins, Mémorrhoïdes et Dérangement
dos Viscères Iniernos, F'uroment végatal, uo
contient pas de morcuro, ininéral oudrogues
délétêres.

UNE DIGESTION PARFAITE
S'obtiendra en so servant des pilules de

Radway. Par leur emiplod, les

MAUX DE TETE
In dyspopslo, la hilloité de l'estomnac,seront
évités ot la nourriture que l'on prerdra con-
tribnera par ses proprictés nutritiz on, à ré-
Darer les portes pi

PRIX: 25 CENTS LA BOITE. En vente
ches tous les pharmaciens.

DR RADWAY 7 Co,
No 419 rue StJacques, Montréal, Canada,

POUR LES VERS
Chocolat à la Crême de Dawson
Lo romède contre les Vers, le plus plaisant

et le plus sûr qui ait encore été offert au
publie.

RECOMMANDÉ PAR LES MÉDECINS
&#FEn vente partout, £5 ots 1a Dotto.

REMEDE UNIVERSEL
INOFFENSIF

—— POUR DETRUIKE LES ——

CORS er DURILLONS
KN PEU DX JOURS

PRIX: 25 Cts LA BOITE
ENTREFOT GENERAL

EDMOND BEAUCHAMP
112 RUE SYR ELIZARSTIT, Montréal.

tr Manufacturé à Paris, Franco, et re
commandé par lou soinmités niédicales

HOTEL ST-NICHOLAS|
(ANCIENNEMENT lLCHELIEU)

PlaceJacques-Cartier, MONTRÉAL

Cot hotel ouvort dernièrement présonto
toutes los améliorations los p:us modornes

JOS. RIENDEAU. Prop.

PEINTURESPREPAREES
wasaon ox ISLAND CITY coms

in sont préparées avoo do l'hu
> 0Tret sous Tadiango chimique,
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HEURES.
EINTURE3 A COUVSRTU RES, eto ©

P. D. DODS& CIE Téléptone Bell, No 6400, 100-Ian 
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PEINTURE À AANCHER “SENGURS SÈCHE À
EN 12 HEUS

No 146 RUE MoGILL ‘pon & Cor Montel

DLICW, EIXCETH D'INVOUION XP
MANGURA DFE COMNIRCE,

62 rue Balat Jruques,
Suérls pon = MONTREAL.

simionfenis JH. BERNARD
ARCHITECTE

Chambre Mo, 12, (ÉPERIAL GELERS,
PLACE D'ARMES

MONTRÉAL
1-53

FELIX BOISMENU
ARDITRAIFZ, EVALUATIONS

BUREAU DE PROPRIÉTES FOHCIÈRES
17 Côte de la Place-d'Arrmes

euLAJOIE & CIE
Plomirure CoriTere Pocure f'anparells

à enu chauda, à VADeur, et à az, Intime, Ch
nets d'Atsance «: Weuin onioe de treat

metal. Touttiravaux “hiCi.{8 HVAT sin et
rempiituée.

No. 268 rue St La‘uent.

D. I. MULLIN,
CHIRURGIEN - VITENRINAIRE

BURRAU ET INFIRALWIS $

22-RUE SAINT URBAIN —22

éaFDentisterie desChevaux, ane “péciaité

V. LACOMBE
ARCHITECTE ET MESUREUR

1213, RUE N9TRE-DAHE 1219
MONMREAL 18-57

Dr A. JOYAL
Ancien élève dre Hôpitaux de Paris of

College do Frauce

125—-RUE WINDSOR123

En fuce de la Guro du Pacifiqus

Téléphone Bell No 4481.
20z-tan —

J. EMILE VANIER
{Ancien diove de | école Palytechnique

IECENIEUR CIVIL ET 4RPENTEUR
107 rae St Jrcquos

(En face du Carré Placo D'Arnics.)

Demands de BRE?KTS DINVENTIGH
Marques de Commerco, vie. prépardes pour
1e Canada et l'étranges.

BRETU & E&TU
NOTAIRE

30 ruo St Jacques Bicetrent,

TELEPHONE N° (014.

N. O. ROCHON
ALTISTE-PEINTRE

Ancien &dve de J. N. Bouriscan transportd
ses Atcliors au No 3339rue Notro-Damo

 

 

 

 

 

 

 

 

SPKCIAI1TXS: Décorations d'Eglises, inté-
rleors dé matrons, Frerques, Tadicaux, Lo
rures et Sculi.turcs en tout genre, cnscigmen
ot imitation, 74-l1-n0
 

 

ÿ VIN DE CHAPOTEAUT
Ë pe…iCIEUX,
a NUTRITIF,

RECONSTITUANT,

RO Co Vin Tonique contient la PertoxE

q ehisaiquemient‘pare de Chapoteaut ob-

ES tontio par ls digestion artifisièlls do la
Ed viando do bruf par la pepeite.

É LEVIH pe CHAFOTEAUT
nourrit les malades, les convalescents,

M tcavieiilardset toutes personnes atteintes
d’Auemlieparepulseammnie Digestions

NS difficiten, Degout d's Aisraents, die
vres, Diabete, P'hihisie, Trysacnterie,

Tumenrs, Cancers, Maladies du Folo
et do i’Esiomac,

Migraines - Maux de Tete

|GUARANA
DE GRISSAULT & GIE,

Fharmactoes a Paris, .

5 Un soul paquetda colio pondre végé-
BE tale et naturlle, d'lsyco dans un pou

d'eau sucrée suffit pour fairo disparaître
A les Manz dn Tete, Bligraines cu Ne-
M cratyioa les plus vivionts, Fon action
M tonique lui donna una cficacité incou-

fk tcatablo contro les Coliques. A)  
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Mhanuacion Croat Chex J. ML 1pean,
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LETENDARD
--Montrésl,3 Juillet 1890

    

LA DÉMONSTRATION D'HIER

Les clefs du parti libéral ot
lcs couvorvateurs-nationaux qui
ont Pssisté au banquet du club
nsional, hier, out pu constater
commie nous une chose princi-
lo, c'est gue co bangudt, des-
tiné à célébrer In victoirs du
17 jnin, à été aussi lo com‘uou-
vement deo In campagne elocto-
vale qua opposition à Ottawa

se préparo à livrer au gouver-| nibro sf enthousiuste, prend uns si- d
wersent fédéral l'année pro-
chaine. La présencu de l'hon. M.
Laurier donnait l'actualité à ces
préparatifs do combat au sortir
de la victoire, ct les applaudis-
senients dont lo discours de M.
Laurier an été couvert, et coux
qui ont accucilli son nom cln-

religion, et qu'il veut justice égale
pour tous.
M, It Préfontaine, M. P., parlé

ensuite ct rappela qu’il avait été
Ja première

ui avait eu ilew
élu «député fédéral
élection ffédérale
après l'exécution de Ricl ot qui en
victoire fut le précurseur de celle
que remporta le parti tational dans
ln province, au muis d'octobre ay
vant. M. J. N, Greenshields parie
cn anglais ; MM. M, B, Ruïnviile et
John Cnaifers lui succédèrent. Ue
dort.ierfit ua joli discours plein de
sée.utimients élevés et d'expressions
caolvies, Ces doux derniers avaient
à proposer lu santé des provinces,
A vette santé M. Mercier repondit
par le discours que*uous reprodui-
sons in cxlenso. :
Ce toust ** Aux Provinces”, que

vous venez d'accueillir d'une i:n-

ification toute particulière dans
fes circonstances, à lu suite des vic-
toires vemportées parnos alliésdans
les trois grandes provinces d'Onta-
rio, du lu Nouvelle-Écosse, et du
Nouvesu-Brungwick, ct par les na-
tivnaux dans cette province, lo 17
juin dernier,

Eneffet, ces quatre grands triom-
Tles, obtenus à des dates si rappro-

En effet, il n'est point
sage de lainser les questions de
onstitutionalité des ! provin-

ciales au jugement du pouvoir
fédéral, Yh tonzéquermment, d’hom-
mes itiques ppartenant sou-
Vent des partis hostiles à ceux
des provinces. Ge droitdu désuveu
doit être laissé aux tribunaux, de-
vant lesquels seulement il cst per-
mis d'espérer de trouver l'inpartia-
lité nécessaire. D'ailiours, les ques-
tions de constitutionalité étant,
naturellement, des questions do
droit, relèvent des juges du pays.

L'expérience n trop bien détmon-
tré les inconvénients du systèuio
actuel, quant À ce qui rde le
velo, pour quetous les véritables
partisans de l'autonomiv des pro-
vinces nesoleut pas convaineus de
la nécessité d’un changmruent: et
les dernières dlections, dans quatre
cs provinces, fyant maînteuu au

pouvoir les premier-mivistres et
eurs collègues qui ont fait la con
férence interprovincinle, tenue à
Québec en 1587, ont consacré ces
rincipes qui doivent faite partie
ntégrante, maintenant, du pro
mme des quatre gouvernements

ntéressis, et ces quatre gouverne-
ments ont été soutenus parles chefs
de l'opposition à Ottawa t c'est done

a
quo fois qu'il à ôté prononcé, in- chées, ne sont pus des triomphes or- la politique de tout le parti nminte-
diqunient bien que ceux qui out
pris paft à ce Lanquet saluatont
on luni le futur chief du minis-
tère fédéral. .

Il est certain gue, avec les
quatre principales provinces
conjisées cont-o iui, Sir John A.
Macdonald va nffronter uue
lutte plus acharuée et plus dan-
gerease qu'il n'en a jamais cue.
1/honorable M. Mercier n fuit

un disconrs digne d'un honnue
d'Etat. Il à rotracé à grands
traits eon programme do Tarn
Hall, l'autkasoutie praviaciale ;
fl a exquirsé lo programuie des
chuannées do pouvoir que le
peuplo vient de lui voter. Ce
progrannno est grand, élevé et
digne do ses talouts, Nos lec-
teurs en trouveront lo texte un
peu plus loin,
 

 

BANQUET DU CLUB HATIGNAL
Ln grande palle de banquet 40

hôtel Windsor n'avait jamais con-
tenu si notbreuso fquie de Lanque-
tours qu'’liler soir. Au moins 02)

 

personnes, représentant toutes les
parties de Li provsnco, s'étaient ren-
duced l'appel da Club Nationa),nour
foter bu victoire remportée par l’hon.
M, Yercier, le 17 fuin dernier.
La salle était almirablement dé-

corde de bandcrollez et de faisceaux
de drupeuux, où to tricolore se um-
riait aix couleurs anglaises, Der-
rière le sièjçe du président, la déco-
ration secummposait dedeuxécussons
portant À droite le portrait de
‘bon. M. Luurler, ob à gauche, ce-
lai do hoa, MM, Mercier: au contre
était um fojecenn do drapeaux tri-
colores ol anglais, d'olt doscendait
une draperie rouge semde de fleurs
do Vs d'or,
M étalt hit heurrs passées lors-

quo MM. Laurier et Mercier sont
sont entrés dans in salle oùils ont’
été uccucillis pur dus applaudisse-
wits enthousinstos,
L Hovinonis do Montréal, qui

était chargée de In partie musicale
du programme h'en (st acquittée à
merveilles ; l'arrivée de Mine Mer-
vier dans la gulerie des dames fut
saluée por Vflarmonie avee air
¢ Vive ia Canadienne.” L'arrivée de
M. Uecusmarals, de St Hyacinthe et
fle rhon. I, I, Pelletier, fut sigua-
6v par des applandissements.
La table d'honneur était occupée

par M. Gouin, président, ayant à si
droite Phon. M. Enurier, et à su
gauche hon, M. Mercier; À droite
do M. Lander venajent: les hono-
ables MM. Pis Langelier, J. E.
Robidoux, TI. 1. Pelletier, Louis
Toucviile, W, I'vdvost, H. Arc?
bault; MM, Ralaville, M, PP,
Purcell, M. 11%, Chee,gvart, M. P
1, Desmarais, M. 1214, Glround
M, P.P, Latond…, M. P, P.A Li
che de They, M. Mercior, s'u
rent les nonorables MM,

gau-

Shoayn, trésorlor
MWursl. C. LL, A. Boyer, Ü
lier, Honr yStarnes, 15.0.)
Orateur do Assemble Lg,
A. Tweotte, MAL Casgra
Lemons,Mo PP
trieck, M. P. P,, 1 O. David, L C
Rélunger, J. N, Ureetihields, oto,

[arching

A un moment donad, vue voix so
fit entendre do In galevte des danses,
ot les yeux n'étant tournés de ce
od, on vit l'honorable M. Boyer
quil, se faisant le porte-parolo"e
Tdmo Mercier et des nutres Anmes
de Montwéni, effeit, en lene nom, an
club national, un magnifique dra-
peat aux couleurs françaises por-

: {Ant nue coutrs l’écusson du In pro-
Vince de Québec,
Après quo l’on aut fait honnour

au trenu, M. 1, Gouin, président
alu banquet, propose ln santé de ln
Relno, qui Lat bio nu son du “God
Save the Queen” joud par low
chostre.
D, du la Durantaye, socrélaire du

club, denua lecture d'un télégram-
uv et d'une Jette de l'honorable M.
Blake, regreltunt de ne pouveir
cssister au lunquet, et de tétégram-
mos dis le mêute sens des
honoribles Messieurs Mowat
Flviding, Blair, Edgar, P. Ga
neau et George Duhamel Un der-
nier télégtruutve fut liqui était
=igné par tous les anis nctuclle-
ment occupés À Ja ennpagne éleoto-
rahs do Gaspé, demnndant que l'on
bût à In santé de M. Carrier, et
transmottant au club les sympa
thies des siuntaires,
Puis M, le président prix MM.

Desmarais of Weir de propoeer la
sance du Canada. Ces Messieurs
Hecquitidrent de lour tache avec
l'eluquenco Qu'on leur connait,

L'hon. M. Laurier, appelé à ré-
poudro À cette ennté, commangi
Parfalielter le club d'avoir mis sn
fête sous le patronage def premier-
ministres des Guatre provinces qui
formaient origitairement In confé-
dévation: MM, Mowat, Mercier,
Bilalr et Fiedling, qui viennent do
remportor do grandes victoires
dans leurs provinces respectives,
comme lattes aient les inscriptions:

janvier (Nouveau-Brunswick), 21
wai (ouvello-lcos:o), 5 juin (On-

_barko) at 17 juin (Quélire),
Après uvoie fuit l'historique du
wifi national, co qui lui a
ourni l'occasion de rendre un
éloquent Loiumoge À notre vegrot-
td ditveteur, feu M. lo sénatour
Frudol, M. Laurier déclara, ent
aulres choses, qU'il ne croyait pas
que lo Canadn dat nécessairement
rester à perpétnité À l'état de colo.
nie ; mats qu'il viendrait un jour où
il formerait un paye indépendant,
Mna veut puis que evtlo indépen-
dance soit acquise parl'antagoninme
d'une nation contre une autres mais
qu'elle vieuno graduellemont, par Je
Progrès et le travail de tous, [1 fit
ensuito l'éloge de M, Mowatt, lo
champion le plux olistiné des droits
des provinces. Parlant du mouve-

= ameut Riel, il dit qu’un gouverne-
ment n'a pas le droit do punir de
tort un crime qu’il a lui-mêmepro-
voqud. 11 turinen disant que le

i libdral, & Oltawa, dont h ost
- Ale chef, saura résister aux oxcita-

ions de ceux qui voudraient le
fe .
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Poiletier, eéuateur, G. Bresse, O. L.
provineind ; J. K.

hs Lange-

gislative :
n, M, I,

Uhais litzpas

dinuires de parti ; co sont les triom-
phes d’un principe, et ce principe,
c'est celui de l'uulonomis des pru-
vinces |

L'autonoimie des provinces, c’est
In condition essentietle de leur exis-
tonce, commie l'existenco des pro-
vinces est la condition essentielle de
celle de la confédération, Pas de
provinces, sans autonomie, et pus
de confédération, sans les provin-
ces! Le jour où les provinces cesse-
tont d'être autonomes, slles cesso-
vost d'ôtre ; et le jour vù elles Cceso-
ront d’être, la confédération uuru
vécu, Elle fera placo à un système
inconnu, que les unsappelleut union
législative,otque lesautresnomment
fuuuration impériale, Muis lo not
u'y fiat rien : appolez l'inconnu
comnine vous voudrez, de l’un de ces
deux noms, si vous le voulez ; Mais
l'une des deux choses est ln mort
des provinces ; et, à courte Schéan-
ce, fous une forme Qu gous une
autre, pour une Clas ou pour une
autre, lu tuorl Je la confédération,
Ceux donc qui sont en faveur du
waiution 2s la confédération doi-
vent Être en faveur du maiutien des
Provinees ; et veux qui sont en fie-
veur du maintfen des provinces,
doivent être en faveur de
leur uutonoimmie, la plus coma.
plète et Ja plus absolue, non-seule-
ment dans les limites étroites de
l'ucto organique de 1867, mais dans
dus limites et avec des pouvoirs plus
étendus, qu'il faudra obtenir à
courte écheance, si l'on ne veut pas
que les provinces, génées dans leur
action, soieut étouifées, ou parl’ac-
tion de la lui, ou parl’uction du pou-
voir fédéral. Cette proposition gé-
nérule étant posée, je veux Ia déve-
loppor par les deux suivantes:

0 Les pouvoirs actuels des pro-
vinces duivent être muintenus dans
touto leur intégrité, étendus, si
possible.
Zo Des ressources financières ad-

ditionnelles duivent être accordées
pour assurer le maintien des iusti-
utions provinclules et le développe-
mont de leurs richessos. ,
Voilà les deux propositions que

fe vals casayer de développer, nuasi
ribvement et aussi clairement que

posaible. .
Muis avant, M. le Président, per-

mottez-moi de féliciter lu Club Nu-
tional de Aloutréul, du grand suc
cès de cutte détuonstration. C'est
un succès dont vous devez être fler,
et pour loquel nous vous offrons nos
remerciciuents les plus sincères.
U'est lu couronnement des travaux
adimirables quu tous les meonibres de
ca club ont faits durant les dernières
élections provinciales. Ils ont- fait
des effo:1s surhumains et donné des
preuves inecoyables de dévouer-,
pour nssuver lo succds 17juin

dernier, Au nom (au parti pntionnl,
uunon du gouvernement, fo les eu
relercio

Je constate lei, ce soir, In présen-
ce d'Un grand nombre do députés
anciens où nouveaux: qu'ils astent
tous les bienvenus! Ju tonstate
aussi In présence d'Au grand nomn-
bro de citoyuns nis de notre cause,
qui n'ont reculé devant nitclin sn-
crifice légitime pour assurer le suc-
cds: qu’ils aciont aussi les bionve-
nus,
Notre. triomphe est évlatrnt,

comme il est justo,st il davait l'être.

le vôtre, Messieums! c'est celui du
drapeau que vous m'avez mix «en
Inning, ily a quelques andes, que
j'ai toujours Lens haûl et ferme au
milieu do la lutte, que vous avezen-
tod dO votre respect eb de votre
courage uu milieu du combet, que
Je rapporte fel triomphint et glo.
rieux, au milieu tb cette assemblée
Syuiputhique, composéo d'hommes
do Cœur, vb nu patriotisme deu
Quals je rends hommage,
Ce Arapeau, messieurs, vous le

Connaissez: v'esl le drapeau nntio-
nal: le Rouvernement que vous
avez devant vous, vous le connais-
Boz: ¢'out le gouvernement national:
le parti que j'ai devant mok ju le
conunis : dest lo part! national. Co
drapean, cu gouvernement et co
grid sont, co soir, les hôtes du Club
National,
C’est donc un triomphe national

quo vous célébrons, et national,
non-seuleiment do nom, mais du ten-
dances, d'aspirations vb du sunti-
mouts,

I

LES POUVOIRS ACTURLS DES PRO-
VINCKS DOIVENT ETRY MAINTE-
NUS DANS TOUTR LEURINTIÉ-

ORITÉ, ÉTENDUS, SI
POSSIBLE

Ces pouvoirs sont, il est vrai, bien
limités. Concédés d'une manièro
plus étendue à In conférence de
Québec, eu 1501, ils furent, par un
acte de trahison coupable, diminués
À Londres avec le consentement de
nos délégués, et ils l'auraient été
davantago, nul doute, sous In vigi-
lanco de Sir Qeorge Etienne Caur-
er.
Mais plus îls sont limités, plus il

nous est défendu d'on faire aucun
abandon ou d'on pormettre sucune
violation, Ces pouvoirs portont sur
des matières essentiolles à l'exis-
tonce du peuplo, droits religieux,
civils ot tuunicipaux ; éducation,
administration de In justice; voilà
les matières principales sur Jos.
quelles nos droits provinciaux peu-
vent et doivent s'exercer, Il ost inu-
tile d'entrer dans aucun détail sur
l'exercice do ces différents droits,
car on en coinprend facilement et
l'huportanco et inôme In nécessité,

Jd'affirme que ces droits consti-
tuent la base essentiolle de l'uuto-
nomio des provinces, et que gônor
celles-cidans l'exorcico de ces droits,
c'est lour enlever leur existence po-
litique. J'afleme nussi qu’il faut
queles provinces soient Inissées on-
tièrement libros dans lenr légisin-
tion, sur les matières qui sont do
leur juridiction et que l'exercice du
veto, À l'oncontre de toute loi adop-
téo dans cos conditions, est uno
usurpation de pouvoirs et, consd-
queuunent, un danger innninent
pour les provinces.

être exercé, et je crois que c'est la
vraie théorie, contre'les fois provin-
cinles qui ne sont pas incoustitu-
tionnolles, ce veto devientinutile ot
conséguomment, dévrnit ôtre aboli
on théorie, comme il lv geymit en 

Cr

Ce triomphe n'est plus lo mien, c'est

Silo veto fédéral uo doit jamnis

|

n
pas, avec nous,
vent disparaître dans l’int
mun
ion ?

tes très graves;iet"quus quelques

nant, tant à Ottawa quo dans les
rovinces,que ju viens d'énoncer ; si
lien que, le jour où l'opposition

triompheru à Ottawa, elle devra
consacrer ces principes dans lv lois
du paye.
Les résolutions do cette conféren-

co, quo tout le monde connalts de-
viendront donc, en grade partie,
du moins,uno des Bases du program.
ui6 du fulür iministère fédéral, et
lour application, dans des lois pré-
parées avec cuin, devra non seule-
Mient assurer lu maintion des pou-
voirs actuels des provinces, tunis
encore les étendre dans deu limites
ruisonnables et sur des objets qui
ont été omis dans l'acte orgauique,
et qui devraient s'y trouver.
est possible qu’il y ait divergence
de vues sur quelques-uns des dé-
tails de ces résolutions, mnis je
cruis qu'il n'y en a point sur leur
ensemble, ot j'ui raison d'espérer
que le parti sein unanime à les ac-
cepter, dans leurs dispositions les
lus importantes, Ainsi, il faut que
es doutes mentionnéds dans les ré-
solutions 2, 4,5, 6, 8, 9, 10, 11, 13, 14
ct 15 soient levés d'une manière
complète et absolue. Les provinces
ne peuvent point anaiîntenir leur
autonomie ut développer leurs ins-
titutions d'une inanière satisfaisun-
to, s'il reste des doutes surles su-
jets mentionnés dans ces résolu-
tions,
Ainsi, l'acte organique semble

donner juridiction concurrente au
parlemeut du Canadact aux légisia-
tures des provinces sur certaines
matières, «L chaque fois ques cetto
juridiction est exercée concurren:-
ment, le pouvoir fédéral se prétend
supérieur à l’autre et arrête l’action
des provinces duns des circonsian-
ces+ Où, ; quelquefois, l'existence
méme de l'autonomie provinciale
est en jeu, À enuse de Ia vitalité
même de l’objet en litige. L'acte or-
ganique devrait dtre amendd de ran-
nitro à enlever tout doute sur ce
oint et à remettre aux législatures
vocales tout ce qui ost d'une nature
locale, et ne plus penuettre l’exis-
tence d'une juridiction concurrente,
source d'embuarras, d’ennuis et de
difficultés.
Une do ces résolutions à suggéré,

avec raison, je crois, que les ques-
tions de constitalianalité, des lois
Tédérales. Qu provinciales ‘fTru—vo-
vraient pas être laisséesà l'initiative
des particuliers, et ouvertes perpé-
tueliement ; munis qu'elles devraient
n'être soulevées devant les cours
quo durant les deux anuées qui
suivent leur sanction, et sur l'initia-
tive les gouvernements (édéral ot
provinciaux *
TE + «a2 COTE fe 5.

- çextfarte Alls],Come lu. dit Ja
rasofiition 5, yuk Lintentioh Hes ah.
teurs do IR Vonlédoration, quant
ailx pduvoirs des licutenant-gou-
vernours, soit maintenue dans toute
son intégrité, et que, dans ce but,
l'acte organique fevrait être allieh-
dé, de manisrs À tiécréter, comme
Iv Wit Ja résolution, que lt liente:
nant-gouverncur du chaque pio-
vince, comunn repfésentant du sou-
vetaih dans les affaires [rovinciules,
ait la mêmo autorité dans les imu-
tières soumises à In juridiction des
législntures provinelirs, que lus nti-
tres gonverteufs ol lieutenant-gou-
veirliblirs dans toute colonio ou pro-
vince anglaise, mm eT
Le gouvernement, fédéral À fait

décrgter por UY Acte, en 1883, que
tod {es travaux publics, surtout les
chemins de for, déclarés, dans cot
Recto, travaux d’intérôt. général, se-
raiont, À l'avenir, Considine Tohinle
des onvinpes Mdéraux, et seraient
extlusivement sons son controle ot
celui deses officiers, C'est bien d’ac-
cord avecla lettre de l'acte de 1807,
tals cet acte est una viniatiol Tor
melle dv 14 1Salhtion adontée a
cet elfet, à la conférence de Québec
do 1801,
Oette résolution déclarait rave x

d'intérôt publie poux qui #tatonl dé
clarés tels drne l'AËtà même qui les
autotiekil, tandis quo la loi actuelle
permet nu parlement fédéral de mé-
connaître les intérêts privés, de mé-
viser In volonté des promoteurs et.
0 décréter, malgrt eur, Lräviux

d'intévôt publié des travaux faits
par dus Jurticuliers ou par des pro-
vinces,

&

mémo argent des uns ou
desautres, sans lo concours des nu-
rurités füdérales, et. entidrèment
construits dahs les limites d'une
proviuce,
1 faut aussi faire disparnitre les

doutes mentionnés dans la résolu-
tion 8, quant & la nomination des
magistrats slipeudiaires, de polie,
do district ou autres: ceux men-
tionnds dans In rdsolution 9, relatifs
au prélèvement do droits, d’hono-
‘aires et autres impôts sur les pro-
cédures légales, dans les cours pro-
viuciales; ceux indiqués dans lu
onzième résolution, quant au pou-
voir des législatures provinetales de
définir leurs priviléges, lours immu.
nitds, comme tout autre corps légis-
latif ; ceux soumis dans lu résolution
18, en rapport nvecles droits absolus
des provinces, dans la propriété des
lots do grève,des pâches intérieures,
etc, et enfin, ceux qui font l’objet
de la résolution 15 et se rapportant
au pouvoir du lieutenant-gouver-
neur eu conseil de pardonner et re-
mettre les amendes, sur tout sujet
de juridiction provinciale, de la
niême manière et avec les imûrmes
effets quo la Reine etle Gouverneur
Général peuvent lo faire, sur los su-
jets de juridiction du parlementIm-
périal ou du parlement féléral,

d'els sont les doutes qu'il importe
de fairo disparaîtro le plus tôt pos-
sible, pour assurer une appliention
certaino et juste do l'acte organique
do Ia confédération. Ces doutes ont
déjà mis en danger l'autonomie desprovinces, sous certains rapports ;
ontservi de prétexto à des empiète-
menis de la part des autorités fédé-
rules, et ont avrôté lu marche des
provinces ct jel$ du légitimes in-
quidtudes dans l'esprit de Certains
hummes publics.
Qual est l'hutume sensé qui n'ad-

mettra point que'les décisions de la
conférence interprovinciale, sous ce
rapport au moins, étaient sages
Quel est. lo véritable ami de Teuton
oie des proviueces qui n'adme

que ces doutes doi-
érêt. com-

des provinces et du in-

Ces doutes por i
‘tent sur des matiè-

“
“ie
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ui est plus grave, par le plus haut «
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ment du domaine provincial. Si
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sont maintenus tes
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dus provinces, et, par conséquent,
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us tubtre les provinces, soit

empi
de, LE dotitas peuvent

essentielle-

quelle
its iinpur-

plus de provinces, et, comme 4e l’ai
dit plus Laut, si vous n'aves pila de «
provinces vous D'avez plus do cou-
édération. .
Veyez jusqniod la haine à

ruvinciaies Gst file
fol parsséti, -

‘on cherehe, à chaque instant,à
arrêter l'action de nos lécisigtures,
dans l'octroi de pouvoirs, extlusives
mont vAunicipäit, À certaines cités
ou villes, et l’on nous fait des re--
montrances quand on tie Désavuub

biusquement Ut sans avis, des
clatiseu invérées dans des chartes
muanicipales, portantexclusivement
sur l'économie interne des munici-
palités intéresséen .
Prenes ln Huestlon du mariage,

une des bases fondamentales
droits civils ; n'uvons-nous pas vu
lo parlement fédéral légiférer sur
cette matitro, sous le B £xis dye
la sous section 20 dé là section
de l'actu: fédéral mettait ‘le mariago
et le divorce” sous le contrôle du
parlement fédéral, et qtib Id sols.
section 12 do in settion U2, ne met-
tait sub * la célébration du mariage
dans ln province ”? Je ne vois pour-
tant ici, aucun doute sur la juridic-
tion exclusive des léglelatures pro-
vinciales, car, sûrement, si les pro-
vinces ont le droit de légiférer sur
In célébration du mariage, tlles ont
le druit de légiférer sur les empô-
chements, à raison desquels attcune
autorité n'est upparciument confé-
rée au parlement fédéral.
L'on ne peut prétendre quo la d&-

fense de murler Jo bean-fiére et ln
belle-sœur ne coustitus pas un em-|
péchoment ; et cepondant, le parle-
ment « passé par-dessus cette objec-
tion, commnesi elle n'avait cu aucun
fondement,
Prenez la question d'éducation en

rapport avec les biens des Jésuites.
N'uvez-vous pas vu, dernièrement,
des homines sérieux, des légsistes dis-
tingués,desprotestants respectables,
mais fanatisés, prétendre que la lé-
gislature de Québec avait outre-
passé ses pouvoirs, en réglant une
question exclusivement de sou res-
sort? Il est bien vrai qué la majorité,
et une immense majorité, a fait jus-
tice de ces nbsurdes prétentions.
Minis cette décision a jeté dans notre
société un germe de discorde qui, en
se développunt, aurait pu mettre
gravement en danger nos institu-
tions provinciales. *
De la, la; conclusion naturelle, lo-

gique, nécessaire, maintenir nos ins-
titutionsprovinciules danstoute leur
intégrité ; ne pas permettre aucune
entrave à leur action, et affirmer
toujours et partout, is respect de la
constitution, librementet généreu-
seir ont Interprete. ;
N'oublions puint que ce sont là les

seuls conditions au moyen des-
uelles nous agsurerons 'autonomie

des provinces, que nous sau verons
celles-ci ot cinpêcherons la contédé-
ration de crouler. Nous sommes des
associés, ayant, cbacun, sa part lé
gitime et sufllsante dans In gociélé ;
respectons la part des autres, mais
faisons respecter lu nôtre, et que
tout cmpiètanent soit, immédiate-
ment répudié et, an Deroin, puni
ras puuble, auquel In vitalité des
ntérêts en feu doittommander la-
plus grande et la plus incesoants
des surveillauces,

IT
DES RESSOURCES FINANCIÈRES AD-
IITIONNKLLES POIVRNT HTRA
ACCORDKES POUR ASSUNISIL
DEMAINTIHN DEGB,INSTI=
FUTIORES PHOVINCIA:
LES, ET LE DEVE.
LOPPEMENT DE
LEUXS' RE;

.. CHRASRA ;
L'autonome des provinces rié dé-

peñd pas seuleuient d'une apptica-
tion juste vf équitdble, des articles
oignnlifues ae la constitntidt !- do
relations bienveillantes et sympa-
thiques entre les différents pou-
voirs ; d’une énergique défense des
droits provipçinix ek A'tine vigon.
tellsd opposition & toute tentative
d'eupiètement; mals elle détiend
encors, et dong une (rBs Targa” ime-
vlirm des Fcirolhrées nies a In dis-
position des provinces, pour ren-
contrer toutes leurs obligations légi-
times ct nécessaires, -
It est. parfaltetnent inutile de son-

fi
PP A. siaingeitic Hat

ci, si elles sont retenu

inn-

bouer celles-
es dans uu 

rovinces ot a faire resp

incapables de développer lours res-
monte nu. 9 :
Où diFait que ceux quiontfait in

confédération ont cherché, sinon en
théorie, du meEE à

wiser leur Adéo_fayorito. l'une
unio PTEn dulnant nux
provinces do très faiblés rovenus.
Ainsi, tandis que celles-ci livraient
au pouvoir fédéral près de vingt
millions de beaux revenus nets et
clairs, provenant des dotinues de
l'avtiet; UE, dilts ne rétovajent de
lui, on retour, que moins de $1,0C7,-
000 «le subsides annuels, soit comme
1uontant fixe et déterminé, soit per
capita. L TN

t tants Gio I'aGte constitution.
nel enlovait ainsi tous les revenus
des provinces, susceptibles d'une
augmentation considéräble et cer-
taine, comme los douanes et l’acciso,
et les liveaient, sans condition, au
ouvernement fédéral, cette mème
oi nvhit bivil 16 sBini dé décréter
que la taxe directu était le seul mode,
laissé aux provinces, pour se procu-
rer les revenus nécessaires, quand
lo subside fédéral serait insuffisant.
Ancuno |ressource. ex{rordinaire
ne fut done Inigsée nûX proVihces,
et In voürce dos revonus tant ainsi
limitée, manquant da l’élasticité
nécessaire, dans cerlaines circons-
tances, les provinces -en sont réduis
tes A no’ point faire ‘les’ fpavaux in-
dispensables, À Mmesquifier sur les
crédits accordés à la charité publi-
que, à l'instruction, et à certaines
institutions locales, A moins que
lours hommes publics ne cousentont
à se suicider, en imposant In taxe
directe t voilà la position qui a été
faite aux provincespar. le pacte fo-
déral, ro
Et pourtant, malgrs- cet état de

chose si regrettable, des ressources.
aussi limitées, un budget si pou
élastique, des besdius ordinaires si
considérables, des ressources si
vastes qui demandnient!à être ex-
ploitées dans l’intérût général, on a
vu cevtaihos provinces, commo In
province de Québec, faire l'ouvrage
du gouvernement fédéral et conk
truire des chemins de fordans tou-
tes log directions, contracter une
dette de vingt tnillious, s'imposer
une charge d'au delà d'un million
que aunée pour intérêts, accumuler
des déficits, résultat de cette pots
tiqno, depuis 1874 à 1S8S ot enfin,
mettre toutes nos institutions pro-
vinolalos en danger, afin.de nent rester en arrière, lapo nireste rière, daugla voie
Quelle n “té la conséquence do

ue? Elle a été regretta-
tte doux aspects :

n état de gbne trds malheu.
qui dans tiendrait dans un
onnaire, etnous ferait pout-

re rétrograder, si nous n’avions
ation, bien arrd-
8 lpsabstacles et

lo 
‘ os2,5 ey tSaye : ;

wesAle

fnsurtie—(Vey

dint de pauvretô et deviennent|.

tralhenreliseiteht, ils ont étd de marcher de l'avant,
moyeus possibles

es, soît, ce

|

tion et aans les Nmiles de nos res-

WiDe Yale le gotivernoment fédé-
ral s'emparer de nos chemins do fer,

ger les droits civils et exclusivemént. situés d
vince ot
en

de

uges qui Bolt.

ercriininelicae
ails

nous ne

par in €:
ouvo
tion

C'est bi
de chose sin,

8 pe
sités por leur

disparaftig 6
gen! ddethiht,

trôle, € au
de glii 1] re
giie «pile al
gée du punir.

pour déclarer

court
pointla
sons lo poids
lourds pourell
1 nie senible

de répétor la d

parlement féd
dire : B us

fou inUnicIpa

en aurait

sul nn ust
et s'est on
des cheinins c
argent, qu’il
souscriptions !
Ce langage.

nuble, peut êt

provinces qui
sides pour des

contribué,
quelle autre,
chemins de
qu'elle n contr
c vingt milli

le service des

tant de sacrif
a amené l’ère

ettcourn 0

nière intel
fin, à auganen
les. trédi

rité.

In conférence

portante
£ptts Jen Veirt
Circonstance.

raient payées

Québec...

sr Iu vecetis

wick;

ait le GlS;
100, oti $2,758,
vinces pe
our 1,

tissntine s'es
Est,177,000 *

»

*
à

lation impose

se, il ne leur
augmentation
proportionnell

$4,182,625 leur

sanc
(8)

da
Nou, sont tou
pour coutrit

(4) Que les

saires pour des

men

(5) Que plus 
 

EEee Em me 2AOU pe ASE

LLET

es lois crimine

de faire pever les frais de l'uduii-
nistration de In “justice eriminello

es |au gouvernement qui en ale con-
cant, ;
vo, €
niliitslFnlioN est vliar-

Quaut à In gonstruction des, che-
ming de fer, HD HV à Fru lonche.

ayo!
lites,

fon do chemins do for, pensahl
notre gouvernement provincial

e
puisque le gouvernoment fédé-

il su celle do l'augmentation des
0 STEFEIao byt ripédias
ement par la 17ème r “ie of

Noutelly-Reisea. 015.013
Nouveau-Branswick.........
Et qu’il sorait fait & chaque pro-

vince, pour Inider, une allocution
annuelle égale à 2) centins par tête
de la population tello gtio constatéo

dispositioïï sfécid
velle-Ecosse wt le Nouveau-Bruns-

(2) Que le revenu du Canaau
commencement du Pog

-

0:
Qu'il est consta

mes pies tfinnitel
Puissance auxdilférentes provinces,
en’ vertu de la section 118 de l'Acto

l'Amérique

;; Jes besoins aux
êlles sont destinées :

les, avant Ia conféderation, il
‘pourvuà
cinux, ont considérablement uug-
‘menté depuis’; ”

i880oem

 

tous les
à notro disposi-

ans la pro-
nstruits avec notre ar-|lement

l'acte

Bemba):vonautéeFéstillat Fegtettäble de
éral, c'est

joes définflim8s le
3 dt ptiBliärges

uer, et Dots, pous somes obligés
© payer pour le maintien des totter

tlds plishlis=A padt 16
es Juges —: deux choses

que |rendues nécessaives par des lois que
ns point contrôler et
d’uifeysen, décrétéen

Pay tino alitfd Whldites ila nolré,
len certainement un état

ulier : log offenses sont
howd et log fits tibtez-
punition sont payés

par noas. Il faut espérer que lejour
n'est pus dloigad od cette anomalje

à AL
nner

n Active
fié ot natio

air

te le parlerrens
orbte les tiffendes

quo la situation qui
est faite aux provinces est tout à
fait injuste, et doit étre moditiée à

dchénnce; si l'un Hs vttit
isser les rovinces écrasées

© furdeaux trop
es, ‘
qu'il n'est ids injuste
emande faito par cor-

taines municipalités d'Ontario au
ral, ot qui consistuit

is sopserit, nous;
pour In construe:

b que 

controle | aly,

trpé ceo controle
paré virtuellement
onstruits avec notte
nous rembourse nos

qui me paraît raison-
re font, À plus forte

raison, par le gouvernement, des
ont accordé des sub-
montants considéra-

bles, en favour de In coustruction
flecertains chemins de fer.
lu province de}Québec,commeexem-
ple, et jo crois qu’elle mérite d’être
citée comine exe

plus

Prenez

pie, puisqu'elle «
quo n’importe

À la coustruclion de
fer provinciaux, et
rheté une dette de près
ons à cet effet, s'im-

posant annuellement, par là, une
charge d'au-delà d'un million’ pour

intérêts. Est-il juste
qu’elle perde le contrôle de ses che-
wins de fer, construits an rix do

lees, construction qui
dus déficits? N'est-

fl pas juste-qu'elle soit remboureée
par le gouvernement fédéral qui
s'est cuparé, 16
ces chemins de

alement pariant,de
en en aesumant$ter,

lo contrôle absolu? Pas une per- sE ° S83833E88 |B
sonne raisonnable n'osera dire le g = = |aurnacge :
contraire! iti smsstanait, = ges êncises g

Si cette politique réussisanit, un dress s
nouveau portage des dettes provin- ë2 9 2 ER2882 5
ciules serait fait, comme A 'épogue F328 5 : =
de In Confédération. Le gouterne- =8
juent fédéral se chargerait{letoutes . >
es dettes des provinces ct iudermni- one -
serait, suivant la population, celles d 28828ES 2
dont lv montant adéquat du passif 99 2ans=se =
etait moins considéruble, De cetto =3 É Baisegia =
âcoh, les provinces potrtalent te- 2 EEREROS =
commencer à neuf et trouveraient, a rs g
dans lours revenus actuels, des res- a æ
sources suffisantes,Honseulement py
pour Jes besoïns ordinaires du ser- g -
vice public, mils encore pour lo ‘8 ogg 2gssgs8 2
développement ded redsotirces génd- F7 2825 |==3=- 2513
rales & teur disposition. 2255 saezsss 2
‘Pour la province de Québec, ce ERE à - =

serait un bienfait apéoinl, car en < 23 æ
retranchant la dette & ça charge. go gt
l’on retrancherait l'intérêt annuel; 9 .
c'ostrà-divaqu'elle pourrait cisployer el .
au -moihs un million, qu'elle es ep 588
pale aphucllement pour le oot iz gaGRE 2
vic de’ intétêts, compléter EE THESES
ses réseaux do chemins do fer, 2 = HESTERS
à pousser la colonisation avec 2 = a :
plus de vigueur que jamais, à £

i “ picaiture dune Jui
SH gt pi ty of ele

Peter tone Jeenter consid
ncéoriiés à l'instrietion

publique et aux inislittitions de clin-

A part cette question, dont laso-
lution s'imposera avant longtemps,

1

1 a4
de 1857,

Cette résolution est tellement im-
que je dois la remettre

frppb ie: Gans eotte
La vail:

170 Que par l'Acto de l'Amérique
Britannique du Nord tous les droits
fle dountte ok iaceine,nislaugcor
TINS UWUTILS rUVONUs (cy, provinces,
ont élétransférés par les provinces
à la Puissance et qu'il est pourvu à
ce que les sommes suivantes se-

annuellement par In
DBuissgtco aux différertes provinces
Pourle indintiei (lo leurs gilliverife:
ments ct de leurs législatures :

Ontario....... .. $80,000ACTE
das L(

LCL

  

 

eme avecut
le, Noti:

on 1841;
ihI

v3

ime fédéral,
768, dont 2) pourfinJot 2, éthiutent aûx prôe

sur des fins provinciales, 50
ou $10,062,830, restant 3 la

Puissance ; que par l'augmentation
de In taxation, sur tine population.
ui n augmenté le reve li da In

élevé tte B18,710.780
que pendañt gue

b

cotto augmentation de taxes est.
payée par le peuple des provinces
ct que l'augmentation de la pop11.

cellesti {ihe avg:
mentation considérable de dépon-

n été acconié aucune
correspondante ou
e de subside; seule-

ment l3aulieu do 20 poiir cent du
rovenu augmentd du Canada, oun

étant maintenant nes
ôtdés, en même tétips qu'au lieu
50 paur 100, 87 pour 100, ou $28,

804,470 sont retenus par la Puis-

j6 quales som:
eiticHt pat la

Britannigne du
t À fait insuffisantes

, quels

dépenses _nctuelles

fins locales ausquel-
tait

re des fonds provin-

ieurs des provinces

 

~ ae

au'moyen de taxed’direttos où fy
trement, au suréroft de dépense né
gesuairo et ont de temps à autro de-
fnandé a Jarl ment et au gouver-
nement fédéral das avgihentation
des subventions annuelles ; .

(A) Au lieu des montauts actuel-
puyés, les sommes qui se-

tontd mais payées ronuellement
pht 16'Canädda Bi diitéretités ito:
vinces, pour lo maintien de lend
ouvernemeute etde Jeurs Aégisla-

fires d aient être payces'd’après
a Hpi tion e esklit |

(a) Quan Lopulaion
ir Bi CU: :
oF ve popttaid

Lae

1

côd

| la
and fa

. glco,cio

est, dw 150,009, mais n'ex- .” :

ome haulle paytblo b avenir
serkh-du taux de quatre-vingts cén-
titis Par tôle du là population de Ja
rovince, telle qué constatée de
ems A dutré pat le dernier rocen-
seinènt décélinil, jusqu'à co que le
chiifre decetto population excède
£00,020! et. autaux de ‘soixante

contins par tête, pourl'excédant de
cotté population au-delà de 2,6C0,C00;

(O) Le chiffre de fn püpulation,
tel qu'établi de temps à autre parle
dernier recensemont décennal, sera
adopté dans tou ]

ue In Colottiblo Dritannique et
fanitobn, et pour ces doux dure
niores provinces, lu population qui
sera prise pour base du puiement
sert côlle sur laquelle, en vertu des”
divers statuts à cottelin,sont fixés
les paieinents annuels qui sont ac-
tuelloment faits pac la'Ptissance à
ces provinces respectiv{ oment, jus-
ud ce qu'il soit établi par lo recen-

Sement ue In opulation réclle est
plus cotisidérithile, 6b alors ces paig-
ments aunicls doviout étre régis
par le chifire ds la population ainsi
établi y .

(D) Les montants qui devront
être ninsi payés ét nécordés annuel-
lement par la Puissance aux pko-
vinces respectivement seront fr: év
par légielalion impériale, déclarant
aussi que le parlewent fédéral n'aus
ra le pouvoir ni de les changer, nl
d'y ajouter, ni de les varier ;

(6) Le tableau suivant indiqueles,
montants qui, at Hot de ceux main.
tenant paydés pour legonvernentent,
In législature ct le subside per capi-
la, seront désormais payables an-.
ntüellemtent par ju Puissance aux
diverses provinces, Cus montants
étant calculés d'après le dornierres
censemeut décennal pour les pro-
vinces d'Ontario, de Quéhec, ola
Nouvelle - Ecosse, du. Nouvenu-
Brunswitrk et de l'Ile du Prince-
Té‘ouard, et d'arrès in limite de In
population mantonant fixée par
statut, pour les provinces de in Co-
lombie Britannique etde Manitoba :

»

les eus, excepté.

 

 

età
doit

au triomphe duquel vous devez tra-
Tailles avec nous, durant led cinq

vince nous a nccordé ianes..
L'immensemajorité.quenous avons’
obtenue; Îe ‘triomphe éclatant et

fo
peuple est avec nous. Pi
honpour abuser do nolro force,
ia
discrétion, pritdefice etmodération; |-
non

-|-potté paÿyet cssdettes par lo moyen }-
rijo Fens d'indiquer; non pour,

développer les resscrcés qui
à leur disposition.

Voilà, mestieurs, le pi

fiisés tjui,vent s’dcouler otpour
elon lo pedpls de ‘cite pio:

sa coll

Veux 4qe Hotis avons tous salué
17 juin ertiior, prolivent que lo

tons-en,

pour no l'employer qu'avec -

pour endetter le pays, mais

cède pas 2:9,033....... , 150,000 aurmenter les-Gépanses ordinaires.“

(e) Quand population als taie pour les diml-
a » 166.0 aise 18Lito ntter dans les limites du possible,
dy Qu Dai la ponulaiion sing nuire À l’efficacité du service
(a) € de400,000mais n'ex- | public; tion pour créer des haines
protien0air. 100,000;| Douvellcs, mals pour dteindre celles
Qi es “a population “| qui existent déjà, malheureusement;

“oatde80 Goo mais nex. © a ous pérperucs los divisionscèmepag 1.600,C:0: 220,000 uit nUUS affaiblise or, mais. au
(#9 Quind la populatisi "| contraivo, pour las fulre disparaitre

ce e UB ;
excède 1,500,000 . :… ree 210,000 tous les heismee du cœur, tous

(B} Anlieu de ln sommoannuelle patriotes sincôres, totale citoyens
par tote actucllement nccordéela. fatelligents qui préfèrent paix et-

Ja concorde à ln guerre et auxdivi-
fous intestines ; qui niment miéñx
it prospérité quo Ia ruine, lu riches-
se que In pauvreté. Oul,’ rappro-
chons tous ceuxqui ont à cœur de
voir cetto province heureuse et
prospère, giatido etriche. Profitons
de cos cinq anspour, réaliser tontes-
ces grandes choses: terminer ton

sation aussi vig ;
pustible ; honorer ct” relever .l'ajgri-

soir partout où:le bosoin.s'en fora
sentir, afin d'instruire lus classes
ouvrières des villes et des campa-
guess accorder mômo de ces écoles
aux femmes qui voudrout prendre
pitt & co grand inouvément de:pro-
gros intellectielet sdclal 3 nugmen-

communes et auxinstitutionsdu
charité; remplacer-les ponts en
bois pr

ponts et,dés chemina ljhres; on en-
fin, ouvrir nos torres incultes et y
pincer les fils des cultivatours des
vieillesparoisses qui sont àl’étroft
chez eux, et ceux de nos frères des

États-Unis qui désirent févenir au
ays natal, ey
PAoillo bilan dec cinq prochaines
années, et ce bilan de politique nae
tionale, nous le plaçons sous‘2Pro-
tection du peuple do cette province,
et nousdemandons aux nues di-

fluence morale, à lo faire accopter
par le peuple, at & l'exéoutor, “aves
toute in prudence de la sagesse né-
cessnires. ETF
Un dernier mot, Messiours, etj'ai

fini fe (nl é _
Oe banquet est donné sous le pa-

tronage de l'honorable chef de l'op-
position, à Ottawa, et des quatre
premier - ministres des provinces
d'Ontario, Québec, Nouvelle-lécosse
et Nouveau-Brunswiek.

Nous avons ici l’honorable VWil-
frid Laurier, chef do opposition à

cause des provinces est bien connu

tout dans le Dominion.

tario, l'honorable M. Mowat.

prédilection. Co
Nous avonsaussi comme

tes ddli tions'et les décis
cette conférence. hits

la cause commune.

délai très rapproché.

siège au milieud'un tonnerro d'ap

parole et son discours ttoresque
spirituel et do vrai lett:5.

fut suivi par M. Chas Fitzpatrick

La santé  aECree 8

: ‘4% 3 :2
: 1027 A

45. PiER ie
: igh 82
Eesgiies
Elgon
235.93- -  lGéARdRÉ- -

{0 Quecotte conférelicélifedéat
rablo que les propositions plus halt
exposées soient prises cn consitéra-
he à Var les gouverncments des
d (érerités piUvindesels Canada ct,
dans ls cas oii elles g16dL approu-
bes, gi'clles soient souninises aux
farsa fed pivbviticiales §
Cette demande 10’ po iiiéoreété

accordée, ni mêmo discutée, daus le
arlement fédéral, et l'on comprend

facilement pourquoi, Avec une ma-
Jorité come calle qu'il a dans le
phrlemeotit fédéral, hostile, sous co
rapbott) fix provi tes; il aurait été
pavraitement iNUtils do tenter quoi
que ce solt duns cette diteslion ;
mais maintenant que les cingpro-
tihces de In confédération, qui out
id pail 8 Cette ronférenco par

leurs premier - ministrës, sunt plp-
cées dans des conditions à pouvoir
unir leurs efforts communs afin
d'assurer le triomphe de cctto poli-
ee que les cireonstances impo-

ddus cer
Zeit, 11 y a-liou d'espérer, A

n a prôlendil, tains
quartiers, que cette demando dé In
conféronce interprovinciale de 1897
était, sous co rapport, c’est-à-dire
sou8 le rapport des demandes d’ar-
font, ubb tentative éhontée de vo-
ler le Dotiiinion. Étl'ange assertion !
Est-ce que ces cing proviliées ne
constituent pas les partics essen-
tialles du Dominion? D'où vient
l'argent min dans le coffre
fédéral, si ce n'est, de ces cinq pro-
vilices ot surtout d'Ontarlo et de
Québec ? Qui fouvisit les R80,040,110.-
O1, provonant des douaites et do l'nc-
cise, si ce n'est,en grande partie, ces
deux dernières provinces d’Ontario
et de Québac? Nous no voulons
point dire que la Nouvelle-Ecosse,
ls -Nouveau-Brunswick et le Mani-
tobn ne fournissent point une part
tilisennable, suivant leur popula-
tion; mais enft, pessonno ne sou-
tiendra quo la presque totalité’du
Cos revenus fédéraux ne proviennio
us de ces cing provinces. Si tel est.
© cas, cb personne n'oscra soutenir
le contraire, comment celui qui
fournit V'argont pout-il âtre accusé
de voulpir commettre un vol en en
smandant une portion raisonna-

ble pour so maintenir dans des con-
ditions propres à fournir tel argent?
Non, à la conféreuce_interprovin-
ciale de Québec, on 1857, toutes les
Provinces ont demandé honuôte-
montés Bnlieur cat: dû.

8 co bu
a

Je l'ai déjà dit: l’autoromio des

mio sera inéconnue, les provinces
disparaîtront.. J'ai njouté que lo
mort des provincesétaitln mort de
la confédération. Oulle-ci est donc

Elles ont[#.
pour le gouvernement civil et la droit de l’obtetift, ot clles no doi-
égislation, dans les différentes pro- vent cesser leurs efforts dan
vinces, excèdent considérablement que quandolles auront réussis
le montant ponrvu à cette fin dans b
l'acte de confédération et que les provinces cst indispensable à leur
aulres dépenses provinciales néces- maintien, et lu jouroù cette autono-

en anglais, -
à des clubs frères fut Re

rosée, en termes éloquents, par AIM
RB Lemienx ot J. G. de la Duran

taye, S--salif+. 01. 1, P, Pelletier
iktine p./sidont du clu

too. ae

conservatelt-iational,™«

tés eur le chnmp de bataille, aux

sidernient & ge relever. D. Legris
cx-M, P. P, dans Maskinongd, qu

fols, fut appelé &
l'auditoire. Rt il y répordit,;
prompt

sé où, ll” dé Tif
it ed, après sn défaite, l'inte
e renoncerd lapolitique,§

qu’on Jui faisnit- pourrait -
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(UN LIVRE NOUVEAU

Histoire de Boucherville, par loR.
P. LALANDE, 8, J., ouvrage orné

« Pages, vient d’ôtre mis on vente
i. chez Oadieux et Derome ; prix :
* 50 centins. ;
Oet ouvrage n’est pas seulement

l'histoire de Bouchervilto ; il remet
sous les ypux quolques-unes des plus
belles. pages del’histoire du Oanada:
les contumes et les mœurs de nos
ères, les luttes incossantes des co-
ons contre lessmivages, l’adminis-
tration de la justicesous lo régime
seigneurial, les rapports entre sei-
gneur et consitaires, l'éducation et
ses développements, etc. jno-20
 at

Fumeslc nouvean “Nectar®à5cts
 LN

‘UTILE ALIRE :;..*

adresse bien derite et bien: rédigés
à un nt, à un Am ou A un supé-
rieur ?. Adressez-vous nu burcaù‘do
I'ETENDARD.
Correspondances sprivées 6 ;

morcinles, Prix modiques, .jno'”
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+ Sous sl'inflne “Trésor des
Nourrices, des: ‘onfants ‘maigres,
nonés, scrofulsux, rachitiques, ont
fecouvré une santé vigoureuse ; de

plus il facilite-lu poussé et le percu-
ment deu dents. Prix 25 cents |
bouteillet . .: .

ANTE :VIGOUREUSE

 

can ent bien intéressée à soutenir les. p
vinces, et'à les “motte “en état a ne sont pas en position depourvoir pourvoir à leurs bosoins nécoseairés
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1

chemins de fer ; pousser la coloni- |.
oureusement, -que |-==

cu'ture ; anaîntenir’ lés écoles “du’f-

tir Ilns‘érédits accordés aux écoles |

des poñts en fêr, les ponts.
et les ‘barrièresde?péoge par des |

rigeantes do nous aider, de leur‘in+

Ottawa, dout le dévouement à la

et dontl’iofluence se faitsentir par-

Pnrmi les patrons de ce banquet

Ila
été l'âme dirigeante de la conférence
interprovineiale de Québec en 187 ;
cette conférence et les résolutions
Qu'ellea adoptées sont sesœuvres de

trons
les Honorables Messieurs Fielding,
premier-ministre de la Nouvelle-|-
xcosse ct Blair, , premior-ministre |
du Nouveau-Brunswick, qui ont|’
pris une part très importante dans|:

ions de |
Nous pouvons donc compter sur

eux, comme sur lc’ peuple qu’ils
représentent, pour “le triomphé de

Avec de telles influences à la dis-
position des provinces, leurs chan-
ces légitimies de succès sont considé-
rables; ct clles peuvent espérer,
comme je l’esptro moi-mûnie, le
triormaphe de-leurs intérêts’ dans unis

Lorsque M. Mercier eût ropris son

plaudissements, M. Robidoux prit la

tint cons-
tamment.ln foule sous le charmé, 11

Ayant fait allusion sux douce
vateurs, nationaux qui étalont res-

dernières élections, il leur:promit
queJes chefs du parti national les

était présent ct dont BM. Pelletier
avait prononcé le ‘mom plusieurs

à grandscris par

neion 1

ian

u, par un oiscours | son-
1Reclama, ue,nn
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Prévient Jo Public, quello ast complète
mont étrangère, À (out co pul pourrait ©
fairo Jon 14, 31 ot 15 Juiltot prochals, cu de
hors du (and Pipue Nique Nanmal Fran
cals, au profie do cetto Justitution ei ere.
pis sous Ja patroungo do M. lao Lomin dn
Turenns; Con-ul Général do Franc, quise
tiondra Fai apaéo 163 13, 38 cb 15 Jui ru
2 vhmer ;
ANote, avis ost afin do fuiro gus
tont mt'Antendu ga pomTalr su produ

concernaut notre Féte Nattonule whet d'a

tres tique Nique entrepris «b Luseés par du
particuliers ou dus industriols pons leur
propre bénéfice. .

Le Préaldent de
1464 L'Union Nationale Françale

“LUBY
Larticle de iilette

Le plus agréable ; reniet ks

- cheveux gris à leur
couleurnaturelle et lus
empêche de tomher

OHKZ TOUS LES OHIMIBTES 8) CENTS
| REITERATE TERTIRECITE

BRASSERIE ALSAGIERNE

KORMAN, Piopietsire, TOAGKN.
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SOMPACHIE
EnroauprincipalauCanada, Montréal,

… o = « eo « so » 810000000
CAFÉMENTS, « =» a « « + $30,000,000 |

C 6 de polices, priv’si utant pinoé au Canada pour Ia protection des POTN:

er apalement aufonde dupossede pou
Le ROTALE+lePsgig fenla440 Pasultde

piles OOTAPaRT

107% TATLEY, Agent principal et Gérant résident,

4teei,Agents spéciaux du département français, Montreal
   

UXKS pour prurgation ;
pLULES MAD tro d ot | Xn venty Gans tous lesan dépôts ain-
UEonesdome>Adie : quo ans los nouveauxTears

SGUENT lie LIEN E contro le mal 47 M. Louis Latbelle, marchand de Bt-Jérôme

NFatrion, points do odtd, contusions of BQ i M. Thouas[gpuiniemarcianc,
naSOILcontre toux. bronchites Waisrioo,I GQ. ; M LeA, Carignan, Trois

thing, emadiplion ; eV Rividres, ] -Q ‘
pÉCIFIQUE oviñro Je Vor 89a!

Depot Pri>uipäl. J. E. P. RAOICOT, Herboriate,
1434 Ruo Notre-Dame, Montreal.
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GRANDS PRIX 5
PARIS, NOISIEL LONDRES, NEW-XORK,

ES PLUS GRANDS FABRICANTSDE CHOCOLAT DU MOND
LES VENTES ANNUELLES DÉPASSENT 30,000,000 DE LIVRES

E PLUS PUR, LE PLUS SAIN ET LE MEILLEUR
ACHETEZ LE CHOCOLAT MENJER ET VENTE PARTOUT

MAISON À HEW-YORK: UNION SQUARE.
pates CHECOD'OEUD;, Montroal, Agond

PATee 2e

 

1645, RUE HOTRE-DAME, MONTREAL

Ornements d’Eglise,
linsublerie,
Vases sacres,

ë Garnituresd’Autel,
à é\mrtCandelabres ot Lustres

a oristaux,HEMINS DE CROIXDE TOUS GENRES
Sautnnes Sur mesure une spécialité, Vins de Messe, Encens et Huile d'Olire,
ofRIEBREVIESI AEP errors

L'HUILE DE FOIE DEMORUE DE
PHILLIPS |

AUX PHOSPHATES Dix BLE
p! d'un goût très agréables el susceptitle d'étre retenue

l'estumerc æ plus déliont.

OGNTRE LES BRONCTHTES, LA CONSO vs
ES SCROFULEUSES, CA TOUX, ET TOUTESLESAFFECTIONS
NT DE n°, PES POUMONS,

. 13AlDEMAGHLSIE DE PHILLIPS contaELLSTEFein,

Go TELEPHONE 1885 <s9
; =? ) Fa, à :

Pa LBFERH=
ENTREPRENEUR ET POSEUIL
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Toute révaration faite avec soin et diligenceX FFIX i108 plus inodérés.
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|
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Ce qui suit à para dans notre
: edition de midi hier.

 

AUTOUR DU MONDE
Le choléracn France

MétminusésEepague
Signature de laconventi angle
em di 295 tauif Panga —

i politique coloniale de UAlle-
magne — Le prince Bismark va
repuratire sur la scéne politique
—la situation agricole en Angle
terue — L'armus allemande — De-
couverte de mines de charbon en
Angleterre.

: EUROPR

Nine dépêche de Berlin mande
Qu'il n’est pas vrai quo les puis-

»e so soient enten-
dues puur établir un tarif protec
teur contre les importations amé-
Heaincs, si le bill Mecinloy devient
oi.
«Le prince Bismark a consenti à
_Feprésenter  Kalserlauter au

Reichstag.
—Le conseil d'hygiène de Paris a.

annoncé, hier, un cas de clhitléta
à déclaré qu'il y en

nvuit pus d'autres cas en France, On
dit que lé choléra so propage ‘ans
le Turkestan. _
—Le chancelier Oaprivi etlo De

Krauer pout l'Allotsiaghe, ol Sir
8, Malet el Sir Percy Anderson,
pourl'Angleterre, out signé la con-
vention angleallemando.
—Une dépécho de Madrid signale

rots décès pâr le choléra & Gandia,
fer. La waladio continuo & diwi-

nuer, +

* /=-Si l'on en croit une dépéciede
Londres, il est probable qe l’An-
#leterte hllra b soin, cette annde,
‘de toutes les céréales de l'Amérique,
car les pluies et les vents froids
monncent de détruire les récoltes
cn Angleterre.
--Le prince Ferdinand avait refu-

86 de CohschtiF J'exétution du
wafo* Paiiit2a jusqu'à ce que son
Vabinet oût menacé de se démettre.
—Le chancelier Von Caprivi n dé-

claré quo l'Allemagne doit cuntl-
nuer d ps ees Billbepriscs coloniales.
Après l'entente avec l'Angleterre,
il veut que l’est de l'Afrique de-
vienne quelque chose.
L'Allemagne, l'Halièet l’Angle-

terre ont décidé il’étéblir uité cotir
deJustice itüsFhationale à Zanzi-
are

—I1 est waintenant officiel que
I'armée nllemande se composern, ny
ler octobre de cette ant 6: 660
bataillons d'infanterie; 405 esca-
tons de cavalerie; 481 iittetics de

campagnes#l batteïles À pied ;
regitnetls du génie; 21 batteries de
siège.
Cela entraînera une dépeuse sup-

plémentaire de 22 millions,
—Le ministre de l'intérieür, en

Frabté, Vitcht de terminer le recen-
sement des colombiors existant en
France. Ce travail a permis de
constater qu'en cas de guerre on
poursuit disposer de 250,000 pi-
geons
—Après trente-quatre ans de re-

cherclies, on a découvert dans le
Somerset. en Angleterre, des cou-
ches de charbon ce relialit pardes-
acue le Pus-de-Unlais, aux gisements
de la Flandre. Ce nouveau bassin
houiller est très considérable. Cette
découverte arrive à temps, parce
qu'on croyait À l’épuisempent des
houillières ot à la pduurie future du
charbon,

—Dans une de ses dernières séan-
ces, I+ _,nseil supérieur du commet
ve, tn France, na déclars qu'il ny
avait pas lieu do céélarce un tarlf
général utique applicable à tousles

8 é‘rangers, sans distinction.
1 a déclaré, ensuite, par un nou-

veau vote, qu'il y avait lieu, à dé-
faut de irnités de comiuerce, de
conclure des conventions dont la
durée devrait être d'environ cing.
ans, ct, enûn, quil y uvait lien d’é-
tablir, à cet eifet, un tarif sunt-
murs À l'égard des pays qui accor-
deraient À la France des avantages
corrélatifs.
—Il a cté publié uno statistique

dressant l'état comparatif des ncci-
dents de chemins de fer survenus
en France, en Angleterre et aux
Etats-Unis pendaut l'année 1850.
“Ce travail constate que, en Angle-

terre, 1,020 personnes unt été tuées,
l'an dernier; dans des collisions de
traine, ou À la suite d'autres acci-
dents survenues sur les voies fer-
rées. Il y à ou, en outre, 4,830 bles-

 

sances de l'Étro

 

sds, :
Aux Etats-Unis, ls proportions

ont ots moindres: 803 tués, 2,221
blessés, :
Îên Franta, on compte seulement,
urla môme période, 125 blessés et
u
Les ‘chiffres, en-co qui concerne

les réseaux français, sont donc, re-
lativemeut, très lassurants pour le
public.
—1ly a en 40 nus lo 22 juin, que

l'imprimerie n été découverte.
ville de Mayence a célébré cet anni-
Vorsuire, en organisant de grandes
fêtes en l'ionneur de Gutenberg,

ETATS-UNIS
’ Le départoment de In marine,aux
Etats-Unis, demande des offres pour
la construction de -trois grands-
vaisseaux do ligne do 8,500 ton-
nenux, qui no devront pas cofiter
Plus de 84,000,000 sans l'armement,
Jhacun de cosvaisseaux devra avoir
un équipage de 80 officiers ot de 430

“j hommes,

—L'agence de la presse à Mexico
a reçu un télégrammeo de San Sal-
vador annonçant que le gouverne-
ment de Guatemala veut avoir un
‘homunc do son choix pour rempla-
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WE DE LA PROVINCE DE QUEBEC
see par la Législature

ANDTIRAGE, Mercredi prochain,le 9Juillet
AUSIEGE-DB-LA COMPLY,No 1 RÜE STAJAÏQUES, MONTREAL

Sousala,présidence de I¢ Honorable W:"Ch
0. David,Président
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affers, sénateuret
we Général de TAs-
{sociation St-Jean-Baptiste.

315,006
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cer le général Menendez a Le prési-
dence de San Salvador. Le peuple
de Ban Salvador s'o ° fie

son aide. On soupçonne lo i-
dent Burillos du Guatemala alvou-
loir sarandir son pruvoir,

n dit que le Îlonduras va faire
cause commune avec le Guatemals
contre San Salvador et que ceder-
nier sollicite l'alliance du Nicara-
qua ti de Costa Rica. Jx Mexique
garde la neutralité pourlo moment.
d peut tout redouter de Barilios Je

président tyranuiquedu Guatomwala,

CANADA
be steatitr “VWesttaaui parti
de Hualifux, mardi, pour posor, le
câble jusqu'aux Berinudes, y est
arrivé hier. Le succès est complet
et Halif x est molntepant en com-
munlicatlon télégrüphique avec 104
Berinudes,
“Durant Joeaixderniere He 1

yaox u au ats-Unis
etaCad, cohtro Loi i née
ernidre,
Il°y a enon Canada senlément
82fafilites contre 872 l'année dore

 

LA TEMPERATURE

+ Féronto, lorjuillot, 11 p. m.
La résslon a continuédiminuer

dans la région du lac, depuis In nuit
ernière, peudaint qùië ddris 16 NHÏd-
best et sur les Provinces Mari-

Tes,elle à quelque peu augmenté.
UB trl fobt orage n où lieu à Fo
ronto, co inatin et durant la jour-

il Ï en a eu plusieurs dans On-
0, y a cu do la pluie dans tous

les Terriroires du Nord-Quest et au
MüilitaUa,
Températures maximum,—Calga-

ry, 53; Qu'Appelle, 70; Winnipeg,
3 Port. Arthur, 72; Toronto, 8;
ontréaly 88; Québut, T3 *

ax, 70.
Probabilités pour les prochaines 24

‘ heures
put du St-Laurent.—Vents mo-

dérés à frais ; ondées ct qrâges aye
tonnerre à tüiipérastiire stat onli
bi ih peu plus basse,

NOTES DE QUEBEC

Quehee, 4:= Mi Unit Audet, qui
était parti de Québec en 1872, pour
la Chartreuse do Grenoble, est ne-
tuellement au ‘Fexas, où il y exerce
les fonctions de son ministère.

_ ==M; Alplionse Desjurdind, M: Pu
pour Hachelogii, bt président de in

nque Jacques-Cartier et M. La-
violette étaient en cotto ville, hier.
Ils out iuspecté la succursale de
cette banque & Québee

Alfred Bégin. ce bumbin qui
s'échappait de prison, le jour de la
StJean-Baptiste, et qui revennit lo
Tetlaemain se livrer n la justice, à
encore réussi à sauter par la fené-
Lre, et à s'échapper. Il s'est savonné
la tête et tout le corps pour passerà
travers les barreaux avec plus de
Farilité; puis il s exécuté tin Ant it
profondeurde2 pieds, -
—La Gazette Officielle de Québoc

‘de samedi déelare Jos messioursdont
les noms suivent ‘lus par l'agsem-
blée législatives MM. Bédani, Beau-
v nip:
chet, Bourbonnais, Boyer, Cardin,
Décheéne, Desmareis, Duhamel, Du-
plessis, Fitzpatrick, Girard, Gree
piles Gironard, Fnlonde, latigelier,

lune, Lemieux, Lessard, Mar-
chand, Marion, Martin, Murphy,
Nantel, Owene, Purent, Pinault,
Rocheleau, Spencer, Sninte Marie,
Tessier A.. Tuasier J.. et Watts:

 

Charbon on hausse

Le prix du charbon est augmenté
de Æ ots par tonnes : 5e
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PORT DE MONTREA

Arnrves—Juillet 1.
Steamer Circassian de Liverpool,
‘Gollette Lizzle Lindsay. '

. VAISSEAUX DANS LK PORT

Stecamships—Guy Colin, Brown
Cle; Alava, Vedra, Kennedy Avlu:

Allimore, Indruni, Texng, Octnn
ing, Biuëiifah, Atiatryatithla, Clis

cassian.
Barques—G. H. Gordon, Churebi-

sion, Santiago. .

Gollette—Lizzie Lindsay.

NOTKS

Le steamer Cnn:diati, parti de
Montréäl, est arrivé hier à Glasgow
aveu 469 1êtos de grus bétail,

—Le Donaldson est arrivé le
même jour avec 514 animaux.

—Lo D:minion, parti de Montréal
le 20 juin, ost arrivé hier à Liver
pool aves 445 Lotes de gros bétnil, -

CANAL LACHINE
Arrivée, Juillet 1—Barge MeKen-

zie, pour Ottawa, 207,001 pieds de
bois d'arrimage 3 Barge Ned, d'Ot-
tawa, 200,000 do; Large McLaren,
d’Octawa, 300,000 do : barge Wileon;
ota 237,005) do i Vatge 3
day, ‘Dtiawa, 223,000 ;. barge Cun-

ningham, de Calumet, 203,000 do;
barge Grenville, d'Ottawa, 224,00)
do : barges Condor, Huron, Princess
ct Lark, de Fairhaven, charbon;
barge Mona, de Ogdensburg, 1
0 minuts do LIS d'inde, de Os
wego, charbon; steamer Kathleen,
de Kingston, Stinettes de beurre,
1 caisse d'ceufs, 8206 Lultes de froma-
©; steamer Olive, de Kingston,
1 tinetles de bourre, 13 caisses

d'œufs, 200 poches de patates, 200
poches du provende, 100 poches de
son, 4 bris do suif, 1U5 boites do fro-
mage; prop. Celtic, de Toledo,
10,500 minots de blé d'inde ; steamer
Mande, d'Ottawn, 875 boites de
fronmge ; propellor Occan, de Ha-
milton, 500 bris de pores ; steamer
Princess, de Carillon, 175 boites
de fromage, 75 tinettes de beurre.

Le Sirop Calmant, du Dr Ed.
Morin, pour les enfants, n'a pas de
rival. En vento parton.

 

NOUVELLES DE FRANCE

La SS. Ashburne, capituine Lauw-
bert, apporte pour la Cie Oann-
dienne Électrique, un lot considé-
rabla d'échantillons d'appareils élec-
triques pour l’usage des médecins et
des familler, Avis aux intéressés,
"LAOrE OANADIENNE ELECTRIQUE,

1038 rue Ste Ontheriue. Prés du
Oyclorama.

M. F. JANNARD, Gérant,
Téléphone Fédéral, 1623,

LES GRANDES CHALT,ORS ‘

sont arriv la mh y« ot Ja Allo sont
pâles, fatigué” _. norveuses et l'ap-9 re

bout, SCT, en avec les forces. Le-csb soucieux en voyant les
ravages de In chalour peints sur la

figure de ces êtres chéris. Consulta-

tions de médecin, remèdes, rien n'y

fait Un ami lài_consetlle le tonic

des nerfs
i al. ‘Lo r'golateur do la

antsEn Femme” du Dr Tarividre,

be un achète une houteilla ol quel-

LUN du traitement suffisent
ques Ju.
Lour raene
uns cetto famille, 4...

mdguintour de In feromeo
amtenant cot h sente

Fomale Porous Plastorsaout Nas
mellleuves emplätres pour les fonmes. lvans et Sons, : gents iy

auxpour le Canada,:Ho “toutos
Inforinntions éertvez au De J Lari
vière, Manville, R. I; *, 
 

pose Aco
intervention et appello le Mest] ue

| célèbre tribré ven loqud

Beritatelied, Bissoil, Blane |

r excellence, lo fortifiunt

* ln joie ct la gaiets
“suvrah pourle

**{S'écrie

L'LnlLat pleurez1l veut son Castor| Cond

NOUVELLE ÉGLISE.
La bénédiction de la pierre _angu-

laire de la nouvelle église St-Charles
(« la Pointe 8t-Oharles) aura lieu di.
manche prochain le 6 juillet à 8 heu-
res de l'après-midi. La cérémonie se-
ra présidée par Sa Grandeur Mgrdo
Montréal: Lepublic est respoctusu.
sement invité.
Invitation apécialo au clergé. :
N: B. Si le tewups est mauvais, ln

cérémonie sora remise.
JH, CARRIERES, Ptro Curé.

160-3
»

 

Calmant des enfants, du
orin, guérit l'énervement

et l'insomuie.

Fumes ‘La Maya ” à 10 Cts

PARC SOHMER

‘ous les soirs de catto scimnino le
C. VW. Willinme

et la Bande de Ia Cité. Gi-147.

Fumez ‘La Pameuse ” a 10c
NOUVELLE PHARMAOIE
Armand Doyen, pharmacien et

membre du collège de phiaruncie
de la province de Québec, à ouvert
8 ouvalle pharmacie, au coin dos
nues St nront at Oral, Montréal,

en n'a, rgné pour (sige
tel élablissonisii uno Halle Médi- }
cule au complet, :
Prescriptions préparées avec le
158 grand iol sous In surveil
ance de N. Gigilôre, autre pharma-
cien, chef du dispensaire,
Ony fabrique le soda, breuvnge

1e plus pur à l'épreuve de toute cri-
tiqtle, ét iecä sirups cimployésport
les jus de fruits les plus exqitis, à
6 cts le verre. .
Eaux 1uinérales, naturclics ot ga-

vétisté, | . ; ’
Parfumories de choix, dHfctrsde

toilette,“imédicaments patentds les
plus renominés.
La pharnaucie est ouverte tous les
'

}

- LéSiro
Dr Ed.

p
joure de 7 heures a, tn. à 10,80 jp, 1m.
&s iiziches de #à 10 as _., do 1

à 2 et de 7 à 10 p. Hil
Téléphone Bell No 2504

Fumes “ Havana Pearl” a 10c

— Essaÿeh tii dé nouveaux eigaros
NOISY BOYS 1890 le moillour & Scents

et vous n’on fumorez plus d'autres.

BCOLIE DE DESSIN

J'ai l'honneur d'énnoncer au pu-
blic que j'ui ouvert une école de
dessin À ma résidence No 177 rue St
Constant, coin de là rue St Onthe-
rine, Chambre privée pour les es
et demoiselles. Spécialité, portraits
au crayon, au pastel, peinture a
l'huile et à l’eau

A. DAYARD,
Artiste,

Fumez Ln *“Fameuse” a 10 ¢.

UN BON CONSEIL

Achetez vos aitieutblements de sa-
lon et de chambre à coucher, chez
F. Lapointe ; c'est la meilleure pla-
ce de toute lu ville pour acheter vos
meubles. Allez lui rendre une visite
et vous serez COnvnincus.
1445 A 1451 rue Ste-CatherineEst,

jno-182

Fumes “Fascinator * n 5 Cts.

dant bébé tut malade, ellapritdn Castoria
4 alle fut enfant, clle sn voulut arcore,
d ello fut jius grand Je©, clle dianit :BDCeEsads

Dopuis,toisses nftaute ontpris du

Fumos ‘“ Fascinator ” a 5Cts

Pansion Française
- —LAVIGNE=

ROME,via del Tritons N. 36

  

Pal. del Banco di Roma,
 

    

LN

> ! Ti A

THRACE MARK

~~REMEDE DU DA: SEY
Le GRAND REMEDE PRANCAYS con.

tre 1a Dyspopsie. Jos Affoctions Bi-
ticuses, la Constipation, ot toutes
1es Malhdics do l'Éstomas, du Fois
etéêceIntertiné: _

Lo REMEDE du Dr S£Y est un cotipo-
sédesAruinatiques los plus purs, quistimule
les fonctions digestives et aulloin d’afhihlir
commo la plupart des médioaments, LonLie
au contraire ot vivifie.
Do Plus. il contiont nno substance qui ait

directement aur los Intosting, dv sorte qu'à

 

on, ct2eHins élevéen il agitcue
od pu 3 Jon plus efflonces,
Clone1mpnrtante à noter, lo REMEDE
DU Dr SEY peut étre pris à n'iinporte
Quelles doses aans déranger los habitudes et
le régime du colul qui 10 prond.

Vondu par les Phanoacicns $1 1a bout.

S. LACHANCE, PROPRIÉTAIRE.

1558 ET 1540 QUE STE-CATHERINE MONTREAL,

“DES CHARS DORTOIRS

LJ. A. SURVEYER,
6 RUE STLAURENT.

Quincaillerie en tous gonres
Outiilnge do Jardin
Conchottes en for,
- Glnciores, Filtros,

. Axlicles de poche
Hamads,Ustoasiles decuisine

ete, otc.

 

 

Vente:exceptionnello à prix ré
dite, :

|. DEMERS
HENUISIER of CHABPERTIER
56--RUE ST DOMIHIQUE--56

MONTRKAL.

d'AnvrARDE ets bots sx Out à

E. LEONARD ¢ FILS
>RNQINS, ROUILLOIRES

MACHHEMES/UE MOULINS.
ENGINSAUTOMATIQUES

Pour Véolalrago élcotrique où autres fn

 

 
“‘ondratonrs do toutos formes ot do tout

Sra,

~- a
tinont.

parites duecs !1 prévient et guérit In, consti- 2,

PRFVENTIVE
——0;'DE{0—

 

LaGrippe!
La vieille préparation de con-

flance contro le rhumo, le Sirop
de Gray est le meilleur remède

—— CONTRE—

LA GRIPPE
et les autres affections, les Bron
ches etlesmaladies des poumoun.

#PACIFIQUE
“UCANADIEN
—AUX—

Montagnes Blanches
: PLACÉSD'EAU
Lu seule ligne qui fasse nuercher
des chars salons et dortoirs à

travers les Montugnes Blanches
jusqu'à PORTLAND et

OLD ORCHARD BEACH

PAR CHAR DORTOINR
pastirs de la station de ia ruo Wiadsor,
& 120 J'. M, tous lusjours

PAR CHARSALON
à 900 A. M. chaquejour de lasemaine.

    

 

DURZAUX DES DILLETS: 206 ruo St.
Jaoques, Station do la rue Wiudsor
at Hotels Windsor et Balmoral,

LA COMPAGNIE DE

 

Les vapours de cette compagnie yors-
geant entro MONTREAL ot QUEBEC fe-
ront lo service cammio sald;
Le steamer QUEBEC, capt, Robt, Nelson,

les Lundls, Mereradin et Vendredis,
La steamer MONTItEALcapt Lu H. Roy,

los Mardis, Jeudis ot Samodix, de Mont-
réal à sept heurca p. im, ot de Québec, le
lend n, & cicq heures patil,

MONTREAL ET TORONTO
Les Steamers voyngeant entro ces Ports,

commençant lo 2 juin, quitteront tous les
Jours (lus düicanchos excoptés) le bawin du
C b 19 heures avant-vildt, et Tacthine à
l'arrivée du train qui quitto in Bons-
venture a midi et le tmin do 8 hicures pan.
pour Cltoau Lunding. Kingston, ‘Toronto.
correspondant avocle chemin de fer pour
l'Ouest ot 1e Nord-Ouest, et le bateau t
aux Chutes Niagura, Buihlo, cte.

LES MILE ILES
Los vapeurs parseront du côté américain,

arrétant s Alexandris Bay, l’arc des Mlle
Îles, Round Island et Clayton, en moniant
et cn descendant,

QUEBEC KT LE SAGURNAY
La vapeur UNION, Jusquan D Juin,

Betoass,papijs> = Ou elie du) ra
et Ventre, CLIQ UNIONjes Mer-

credla et Eemedis a 7,9) hetres a.m. pour
Rale Saint Paul, Eboul. ments, Malbaio, Tit-
vière du Lonn, T'adourunc, Baie den Ha Ha
ot Chicoutimi. Le Union nrréie à l'anse
Baint-Jean les AT is et Hamnodis
Lomentter BOHRMIAS, capitaine Baker

pert pour Cornwall et. les ports intermédiui-
pen jos Murtis et V yndredinu midi.
LA Sicamer RERTRIEKR  capltaice

14 O. Boucher, part pour Trois Rivières los
Mardis ot Vendredia, 4 1.00 hero p-m.
15 ateamerCIFAMELY, Capitaine Joan

delaine, part pour Chambly les Mardis
et Vendredi à 1 heure p.m. _
1e &toamer TERRELONNE, capt. Lafor

ce, part tous lew jours (dünanuahes ot fetes
ou VAN heures, pa, {lssaniodi à

y amas, les Vi

ov raneTan. onetSnint
& Bil oo vite nprasa
Paul VErmite, LEIA, Mg mes.
medi; pour Lachenaié, Jelidi et Vêna
yet poor Contrecœur, Lwadi, Mercr

"EXCURSION A DUN MARCIIE
Tots los Samcdls, cominencant lo 3 mal

pour Boucherville, Varennes cl Vorchèr
t A 2.3) p.m. et sora de retour à

pin. lu méme jour.
RNGUISIONS SPECIALES tous les di-

muanchEs firetent & 7 boutsà, me, Con.
tecœur, arrétant 8 Loucaciy i, Varennes
ot Vorchères ; de retourà 9 heures p.ru.

TRAVERSre DE LAPRATRIE
Lo vapour LAPRAIRIS esvitalne Bou-

DE LAPRAIRIE | DK MONTREAL
Dh $6 inal au ler Sept. Ion lundis, mercredis

Joudis st rautodis
6.30 n. m. 00 n. m. |6.5) n. M. 4.00 p. Me
1,30 > m. 6.30 p, tt |12,00 inldi 6,15 p. a.

* Losmaruie 08 Vendredia

 

- “mp, M
8.09 & m. 18 pme lame pme
8.00 a, nl. ms |05) à. 174, 6.15 Po DL

10.50 a, ni B. me 11.40 Slt
Les dimanches ctjoars do fétes

0.00 A, 1s £9 po 1| 20) pom, QU MA
—

TRAVERSE DE LONGUEIL
JOURS DE REMAINK ET FXYKS ;

De Longucl! au Piel du courant à 5. à. M.
6.00, 7.00, 5.00, 8.30, 9.25, 19, 11, a. m., Midi, 1,

4, &, 5,93, 8,6.3), 7.10 ot 4.00. p.m,
. ju Pied duCourant longue:
30, &15, 2.10, 0.40, 16.9, 13.2, n,m, J

2.30, 3.30, 1.30, 815, 5.45, 13. 0.49, 7.9, +,
p.m.

Sorvice entre Longueil et
quai Jacques-Cartier.
JOURS DE LA SEMAINE

ad
VOYAGES LU DIMANCHE

8,31, AS,
Do Mont

me 1.05, 2.20, 3.35, 4.50, 8.03

1,00, 3,15, 6 0, 7,40 et 2.50 p.m,

«

et 7.3) p. m."

des cabines : 1
ducq
MoUunnisf, hotel Windsor: Hy 8t.

canal,
A DESFORGES, ALEX. MILLOY,

Inspusteur. =Gérant du
JULIEN CHARIOT,

Gérant Liéatral

Bureau Principal, 233 ruo Safat-Paul
Montréal 22 Avril 1570.

HOTEL ALBION
COTE DU PALAIS

DION & FRÈMES, Proprictalres
QUEBEC.

Co magnt
1a ville ct A proxiniité dela gare,
Chambres et cuisine do premidro clases,
Mayznifiques salle: d'uchautillons pou

VOYSHOUFR
omnmnicaticno par Téléphcae

rassa,art uux heures suivantics, aithutQuo
le

145.30, 63
2.30, 1.3)
7

uitto Longuetl par le vapeur LON-
KUIL vera 830 a.m. Quitto lo quai

Jacques-Cartier à 6.20 p. 1. pour Longueuil,

De Longucll AS a. 1, 19,30, L65, 3,0, 4.15,
. mM.

real (quai do Laprairic) à 8.40 a.

u Piod du Courant à 9.05 a. m,, 1,30, 265,

Burenux des bilielx où l'on pont retonir
1. F, Chatfon, No 14 run 8t-

uex, en faco du£t-lawtonceo all John
Dizier,

hotel Balmoral : Robt Mokiwen, bassin du

Trafic.

flquo hôtel cat situé Au contre de

reo Te tp

 

[i THAIFALE
—Nous serons heureux ! répétait Gilbert on serrant dans ses

mains les mains de sa fiancée; nous serons heureux parce que
nous ferons dépendre nos joies des plus hautes satisfactions do
l'âme humaine. Vous n'êtes pas seulement la femme dont la beauté
me charme, dont In grâce 1n> captive, vous êtes avant tout Lu créa-
ture choisie dont ma conscience avait l'aspiration et le désir.
L'homme a toujours besoin d’un ange à ses côtés, et Tobie triom-
hant des monstres de la mer en cette compagnie céleste est bien
3 mythe touchant de la vic humaine. Nous serons heureux parce
que nous gravirons conrageusementl'échelle de nos devoirs, et que
pas un ne nous seinblers trop rude, car Dicu sera avec nous. Hous
réaliserons l'idéal du mariage avec ses joies pures et ses obligations
suintes. Si vous saviez combien je vous chéris, Alexine !
—Et moi, répondait-cllc. il me semble quo je vous ai toujours

aimé. Quandpour la première fois vous entrâtes ici, je crus vous
reconnaître. est des êtres qu'on pressent ou dont l'image nous
frappe en songe. ‘Tenez, je puis bien vous le dire, maintenant que
je mc sens sauvée....j'ai grandi avec la croyance que Dieu no
m'avait pas faite pourvivre. Mon père croyait parler bien bas
quandil s'entretenait avec ina mère de ses craintes sur nin santé,
mais jentendais et je comprenais....Chaque fois qu’ils cchan-
geaient un regard douloureux, je me disais que j'étais plus mul, ct
qu'il fallait me hâter d'aimer ceux qui ne chérissaient, et de soula-
ger les souffrants, afin de leur laisser à tous un souvenir mélé de
douceur. Quand je vous vis, vous ! quand votre rerard rencontra
le mien, jo pensai que je me rrttacherais à la terre si. vous étiez
men frire ou mon ami. Je ne voyais rien au-delà de ses deux titres.
Ils résumaient pour inoi toutes les joies. Vous voir tous les jours,
chanter pour vous, écouter vos entretiens avec mon père ct nu
mire, me rappeler les souvenirs que vous avicz évoqués, cela me
suffisait alors......
—E¢ plus tard 7... .demanda Gibert. .
—Plus tard un sentiment nouveau pénétra en moi, doucement,

lentement ; plus je le sentais grandir, plus je ine trouvais heureuse.
Quund il devint assez puissant, assez despotique pour que je sen-
tisse que lui seul me faisait aimer lu vie, c'est alors que je crus
vous perdre à jamais. .. . Que j'ai souffert! et combien j'ai pleuré !
Vous ne saurez jamais, jamais, mon Lien-nimé Gilbert, avec quelle
tristesse désespérée je demandai à Dieu de ne point'survivre l’il-
lusion perdue. .car je vous croyais à jamais séparé de moi.

Ello leva sur lui ses beaux yeux, et lui demanda.
—Pouvez-vous m'apprendre maintenant ce que vous alliez faire

quand vous nous quittâtes si brusquement?
—Si vous m’aimez, répondit le jeune homme, ne 1ne questionnez

jamais à ce sujet. Qu’il vous suffse de savoir que je sacritiais nn
félicité en ce moite, au plus impérieux, au plus douloureux des
devoirs. .
—Vous gardez un secrei pour moi

sorte de tristesse.
—Celui-là seulement.
—Etjamais vous ne me l’apprendrez?
—Votre père lui-même approuva mon départ. .
—Mais cette raison qui vous entraîna loin de nous, ne peut-cite

se représenter?
—"Paisez-vous! taisez-vous ! Je vous en supplie, Alexine, n'évo-

quez pas les fantômes. 0.
Gilbert s’était levé, très pôle, et le regard fixé dans le vide,il

semblait suivre une apparition effrayante. .
Il lui fallut un peu detemps pour que cetteimpression s'effarät;

quandil cut retrouvé sa sérénité, il revint à lu place qu’it occupait
près de sa fiancée, et lui prenant les mains avec une tendresse
mélée de respect :
—Je vous affectionne plus que tout au monde, lui dit-il, et cet

amour ne sortirait de mon cœur qu'avec ma dernière goutte de
saug, Si j'ai beaucoup souffert, votre cœur vous portera à 1n'aimer
davantage ; s'il est une faute dans mon passé, vous m'aiderez à
l'expier. Mais si vous tenez au calme, à la félicité de notre vie, ne
faites jamais allusion au voyage que je fus forcé d'entreprendre il
y à quelques mois... .Si je demande avec instances quelque chose
àDieu, c'est qu’il ne vous permette jamais d'approfondir ce mys-
tére....
Pauvre, délicate et curieuse fille d’Eve, ne cherchez pas, n'inter-

rogez pas. ...Je ne puis vous répondre, et le jour où vous sauriez
comme moi vous auriez peur....Je vous donne les clefs de mou
cœur et de ma vie, ne cherchez point s’il en est une qui ouvre quel-
que cabinet secret... J'ai toujours jugé que Darbe-Bleu: était un
wvthe qui ne servait point assez de leçon aux femmes. . . Oh! tenez,
‘Alexine, D9US avons déjà trop parlé de cela, Dieu veuille que rien

ne vienne nous troler.
—-Veus devenez supers
—On ctdint toujours quana C2 ©st heureux. |
—Moi, dit Alexité avec un sourire radieus, je ne re

et je jouis pleinement de tra félicitd. | ;
—Ü'est que vous la méritez. . , .dit-il avee un goupir profond.

—Oh ! chère cunseience, trop délieate sans doute, eb trop aise-

ment troublée, je vous calmerai bien, mof ! et vous apprendrez que

chacun de nous a druit à une part de bonheur:
Elle lui dit ensuite des choses si pénétrantes et si douces, elle

chanta avec tant d'âme pour cflucer jusqu'au dernier vertige de

ses tristes impressions, qu'il oublia Je passé dont le souvenir lui
rapportait le même poids douloureux et les mêmes terreurs Supers-
titiceuses. .

Mais Alexine le trompait, en lui affirmant qu’elle ne songrerait

pas à où mystère qu'il lui était interdit de pénétrer. Ln pensée

qu'elle ne saarait jamais le mot du chagrin qui bouleversait encore

Gilbert l'etfrayait malgré elle.
Après l'avoir consolé, elle

crainte. + A
Les invitations pour le maritge du docteur étaient prêtes. Les

trois jeunesfilles ayant devant ellez un volumineux cahier d'adres-

sup, tragaient les nums amis d'nne élégante écriture. Elles inter-

rompaient souvent ce travail puur faire une observation maliciense

Claudie, la plus grave, s'efforçait de calmer la ‘verve de } rer

Mais on aurait plus vite empêché de chanter ume fauvette 1a w

noire que forcer à un travail pnisible ce feu foilet de Nicette, ; rs
quo les observations de Claudie lui semblaient trop dures, clic cou-

rait embrasser Alexine, et s’écrinit d'une voix dépitée
—Moi aussi, je me maricrai pour échapper à la férnle de ma

grande sœur.
—Oh! répondit Claudie, les épouseurs ne se pressent 318 MU

i ! Allez done d der en mariage unefillette qui se .0ifivmignonne ! Allez done demander c ge une a

d'une seule natte dans le dos, qui saute encore à la corde, et qui «3

cachette, joue à la poupée.
—Bon! bon ! Je suis ce que je

je serai la femme d’un avocat. t

grandir, et d'arriver à lu majesté do tntaill

ruit à reprendre ma ponpée si je l'abandon

cela donne du goût de travailler pour elle. 1
la prétention d'ôtre un phénix de sagesse, moi une lady

miss Perfection. Non ! non! jà scraï une bonne petite maltresse de

maïson,s chant égayer son mari, commander un diner, mettre de

jolies tui lettes. Toi, vois-tu, Claudie, tu ne to inurieras Jamais. Les

"homues s'efimieront de voir une créature sans défaut. Je ne con-

nais pas un homme digne dotoi....
Cinudie baissn ln tête et rougit, puis clle

disant à Nicette d'une voix douce :

 

1 demanda Alexine avec une

titieux, Gilbert,

doute rien,

se sentait à son tour envahie par lu

dis. Alexine épouse un mé lecin;

Si je saute a la corde, c'est atin do

e ; ct ma mère m'oblige-

nais. . . Elle affirme que
D'ailleurs je n'ai poins

Sensée, une

r reprit son travail, en

 

Maison de Ponsion Privéo
— A

ROUGEMONT

dns poste ot du, doux
proicstanto. S'udrizscr 6

Mao, J.N. MARTEL
1

Maison Suisso ot Française.
(HOTEL ST. GEORGES)

VINS, LIQUEURS, BIERES CIZARES DE ler CHO)

MAISON DE PENSICY, CHAMBRES MEUBLÉES

1G,—487
Fropriétair

AS6),-RUE CRA

an dépôt dos chars, du bureau
Tout prêt A ou | . catholiquu ot

touxomont.

* SALLE DE TIR, SALLE DE RÉUNION POUR SOCIETE

—Quelle petite folle tu fais! LL ; .

—Une folle, soit ! une folle qui t'aime, qui t'admire, ct qui serait

a In fois très fière et très malheureuse de te ressembler.

La suiréo de contrat devait être brillante. ; .

Les nombreux amis du docteur Ferral avaient envoyé à Alexine

ces cadeaux qui sont des souvenirs ct demeurent les témoignages

de l'affection. LS ; ,Ç

La fiancée, dans l'impossibilité où elle se trouvait de passer dé-

sormais une partie de ses journées chez les pauvres, avait légué ses

pleins pouvoirs à ses steurs. Elle so réservait seulement lu joie de

surprendre celles des infortunées qu elle chérissait daventage.

—(iilbert, dit-elle à son mari, celui qui est heureux, complèse-

ment houreux doit à Dieu la dime de ce bonheur. II faut que notre

maringe soit pour quelqu'un une cause de grande joie. Jadis, quand

les rois passaient dans une ville, leur présence seule graciait un

condamné. Il est des êtres plus misérables que ceux à qui In loi

X
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Ce qui suit à paru dans
edition d'hier xuir,

DIVISION ST JACQUES

On procdte an décompte

"Le décompte pour la division St
Jacque a été commencé ce matin
devant le juge Wusteloe, en pré
scuce des deux candidate MM, Jos
Brunet, M. P. P., ct O, M. Auger,
GC, It, ct do leurs agents.
M. Augé était ussists de MA, A.

Lacoste, O, 11, et O A. Cornellier,
C.; M, Brunet M. P. P. était repré-
senté par M. Philippe Roy, C, R.
Les conscrvrtettra parlent de con-

tester l'élection de M. Brunet pour
fraudes et INlégalités,

netre

 

 

LA TAXE DES BOUCHERS

Ils ne voulent pas payor

MM. Augé ot Lafortunc ont obte-
vu Pémanation d'un bref d'injonc-
tion contre In ville, pour empêcher
In cour du Recorder dv sitger dans
une quinzuine do riursuites inteu-
tées contro des *ouchors qui n'ont
pus payé lu ze imposée sur leurs
étanx priyéa
Cetta ‘jonction cst Luséo sur le

fait ail n'y u pas escore eu déci-
sior, définitive concernant lu léga-
lito de cette taxe, et que le Itecor-
tter devrait retarder tous nouveaux
arocédés jusqu'à ce que les tribu-
naux supérieurs vient décidé cotte
question,
Les bouchers au nombre d'une

centaino qui ont contesté la légalité
do Lu taxe finponco sur les étaux
piivés, paraîsent décidés à en ap-
puler devant le Conseil Privé du ju-
gewment de la Cour Suprême qui
s'est prononcé contrafrement à,
leurs prétentions,

LA FÊTE D'HIER A LOSCUEUIL

Votel quelques nouveaux détails
sur Ju célébration de Ja St-Jeau-Bap-
tiste qui a eu flou nier à Tanguoull.
La soled d'hier s'est pnssée com-

mo ln jurrnde, c'esi-à-diro avec lo
Thine succds, GL Cu n'est pus pou

Ga reinarquait parmi les convives
propane, au suceuleut souper seuvi

‘hôtel Beaudry : MM, le Lieute-
Nant Adélard Carrière, président de
Un société St-Jean-Baptisto de Lou-
gueull; A, T. A. Chagnon, ler vice-
président ; Lucien Cinq Murs, recré-
Laire-correspeondant ; Rosario Lour-
don et Amedéa Labelle, membres
du comité des iinances et: de récep-
tion : le Dir deu.s Gigcuard, Ed. Lu-
Jonde, lz. Derorue, Yloratio Dortun
du “ Sténogeupt - canadien ” et au-
tres
AprèsG"ulque ; d'ircours patrioti-

QUES DrONOTILÉS Pot les uns ct dos
mots, yo féhcltations par les autres,
lu foule té dfiizeu vera lo pare
% furteau ” où dev=it avoir lieu un
feu d'artifice Dieu nouvri, aux sons
harmonieux de la fanfare lu ‘“ Philt-
Lannonique”. L'aspect que pré-
sentient les slentours du pare,était
du plus bel effet, 865 centaines de
lanterns étaient suspendues le long
du la route.
Tartout dans In ville, Pillmnina-

tion dtail splondido, Plusicurs hal-
lons furent Inneïs dans l'air et lo
vesclos ayaut poussés vers Mont-
real, ils afitrent rappeuler nux citir-
ding do Ja métropole, quo dans un
coin du pays, battalent encore des
cœurs vralhinent patriotiques, ai-
want leur pays et leur peligion,
Nous mentionnerons le Dr Pratte
conne étant le directeur do In
séance pyrotechnique.
Lo capitaine Jodoin da vapour

“ Longueuil avait acheocé des pièces
pyrotechniques curl lançait durant
es traversées de 11 heures lier soir,
brillant couronnement d'une bollo
v

 

 

  

Le comité des demoiselles de Lon-
Huecuil qui se sont dévouées pourlo
Hus de In célébration dans la col-
lecto ded fonds so composait do:
Melles Victorin Maillée, présidente;
Mulina Denjcourt, sce.-trégorière ;
Antolnette Bourdon, Annette Bours
don, Azilda Larivée, Amélin la
maree, Rophtonis Denicourt, Rosa
Auna Pigeon, l’armire  Lefobvase,
Blanche Sainte Marie, Alexandrine
Suinto Birrie, Mélina Denoncourt,

BELLE SOIREE

La préscutation au chof Banoit

Li présentation faite hier solr, au
chef Benoit, À la station centrale
des pompes à âté conronnée du plus
beay succès. La grande salle de In
station étnly tene-bivn déeorde ; cent
là que s'est pans une. 1rds-ngrdable
soirée. Ie héres de ln fête est entré
en coWTugnlo du col, Stovenson,
président du comité du feu,
Yes l'urrivéo de M, Benoit, le Cn-

pitaine Renaud de la station No 4
a lu unu adresse on français disant
à M. Deuoit la reconnaigesnnce des
homer & don égard pour co qu’il a
fait peur cux ot les grandes nuélio-
rations qu'il à introduites dans In
brigade du feu. Lo Capt. Mann
de In station nuwndro 5 n0 eu

 

btito présenté un splendide et
rand portrait à l'huile à M.
Jenoit qui aura ainsl sous les

Yeux, un téruoignage seusible de Ja
haute esthino dans laquelle lo tien-
nent ses subordonnés.
Ily out ensuite banquot, sous Ia

présidence du capitaine Mann, A
x& droite étaient M. Benoit, leu
¢choving Jeannotio ot Oauthier, M.
Alfred Perry et lo sous-chef Jack-
son ; à se gnuche étaient les
échevins Blovenson of Perreault,
AM. FX. Gauthier, du télégruphe
dalaciug, l'ex-chef Patton, à. Jos
Beaulieu, fournisseur du départe-
mers du feu, et lo chef Mnssé, de ln
Pulice de St Henri,
On a bua la santé du Maire et du

conseil-de-ville, et In réponse a été
faite par MM. Jeannotte et Gau-
thier, gui tous deus, ont fait l'éloge
du M. fleuoit.
¥ 3. Stephenson a répondu à ln
santé du comité du fou. . Bien que
in brigade soit sur un excollont
picd, dit-il, j'espère qu’on pourra
encore faire quelque chose, alin
d'avoir un mocifleur résonu de flls
télégranhiques pour donner l'alar-
Me plus vivement.
Al epèro aussi qu’en 1892 : 2006

anniversaire de la fondation de
Montréal, À y aura un grand tour-
not de poinpiors en cette ville,
La sants du chef de In brigade fut

portéu et bue avec enthousiasme, ot
le chef flt une excellente réponso. 11
trappela les paroles dlogicuses du
duc Connaught à l'adresse de ses
homme.
M. Jeannotto serrn la main du

chef cn disant qu'il n'icnorait
Que nous avons un excellent chef de
brigude, mais qu’il no savait pas
qu'il put si bien parler. Co coupli-
rnent était mérité.
M. Perry répondit à la santé dos

comuuissaires des incendies, et M.
Stevenson reprit ls parole pour vé-
pondre à celle des dames,
“Ies brigades Sœurs” ont eu

pour interp to lo chef Massd de St-
enri,
M. Stevenson dit qu'on Sern

uno bolto dans l'hôpital Notre-Da-
me, l'hôpital Anglais qui rendent de
grands services par leurs ambulan-
ces, aux incondies,
On w'est sépard à une heure avan-

cée, très satisfeit du résultat de la
réunion.

… — Ecsayes un des nouvearxæ cigares

"NOISY DOYS 1380 le meilleur à 5 cents
et vous n'où fumorezplus d'autres,

web

LE,GRANDBANQUET NATIONAL |
 

C’est ce soir qu'a lieu, au ;Wind-
sor,le grand banquet national offert,
sous les auspices du Club National,
À tous les amis du grand parti na
tional. Co vral parti de I'avenir,le
parti pacificatour par excellence, le
scul pautl défenseur sited
Lie et énergique de nos droits clvils,
politiques et religieux,
Jas billets sont tous placée et

d'ore et déjà nous pouvonsassurer
que 1000 pursonnes prendront part
à ce banquet auquel aselstetont
toutes les notabilliée politiques,
finaucières et coninerciales non
seulement de la province de Québec
mals des provinces sœurs, notam-
went hon, M. Mercier, lo chef
nitné du gouvernement nationul, M.
Laurier, le chef de l'opposition du
uverncment fédéral, Lomer
ouin, avucat, président du Olub

National et bien d’autres noms con-
nus et aimés du public.
Somme toute tout fait prévoir

gue le banquet de co soir aura un
succès sans précedent dans nos an-
nales politiques.
Venez tous en foulo assister au

triomphe du chef du grand parti
national par excellence.

La oolloction do ia taxo d'eau

On a, jusqu'à ce jour, collecté
an dé aisément de l'eau,” près de
$20,000 de plus que l'an dernier, à
pareille époque.

En liquidatio3

La Dominion Safety Boilar Co de
cotte ville, a été mise en liguida-
tion, et une assewmblée jes créan-
clers est convoquée pour lo 10 cou-
ran

 

Copias
Sur In demande de Jas Beott ct

Cle, marchands, M. John Pearco
Hill, architecte, de cette ville, a été
arrôté sur capius pour une dette de
2100: il a été remis en liberté sous
caution,

Île l'ont val
Deux individus prétendent avoir

vu un homme tomber À l'eau et se
noyer près du quai Bonsccours ;
Jusqu'à maintenant on s’h pu gluse
surer si cet accident a eu lieu,

Mauvaise ruado

M. Jos Gagnon n reçu une runde
d'un cheval au coin des rues Ste Cu-
therine et Parthenniset n été trans-
porté pur winbulanco à l'hôpital an-
#lais où l'on tt Constaté la fi«æcture
d'une jam},

 

Porsourel

M. Alphonse L. Auger, fils de M.
Ant. I. Auger, marchand de Loni-
seville, vieut d'obtenir scs diplômes
modèles, avec distinetion, à l'école
Normal Laval de Québec.

L'emprunt municipal

M. Rabb étant fatigué, il ne s'est
pas rendu aujourd'hui à l'Hôtel-de-
Ville. ll fern eon rapport au co-
smité des finances demain apros.
midi, et d'ici à co temps, rien no
suru officiellement connu du chitfre
exact obtenu nu-desaus du mini-
mum do 83 & 3 pourcent.

L'nlmanach dos adrosses do 8-91,

Nous accusons réception du nou-
vel almanach des ndretses de M.
Lovell, Qutro des ndrossos
atphabétique et lu nom des rues
dans le méme ordre, l'ahmanach do
1890-01 contient encore un grand
nombre de renseignements utiles.
Tout épicier et bureau qui fait un
peu d'affaires devrait avoir ce volu-
mu,

 

Lo “Now-York Canada”

Nous accusons réception du nu-
méro prospectus d'un journal po-
blié A New-York, ot portant le nom
de New-York Canada, Nous sommes
houreux de saluer en lui un nou-
veau cunfrère destiné à reudro de
grands services À nos compatriotes
issdininés dans fla grande métro-

vols tuorleulne, …
. vo Lemay C7 est le rédacteur

et M. W.H. l’ambrun, l'éditeur,

Noyés

Îfier soir, un nommé Simon EK.
Gainey, se promenait sur les quais,
lorsqu'il fit un (aux pas et tombr à
l'eau, Le corpr à été repôché nussi-
tôt par la policedu bavre,
—Pierre Daillargeon, âgé do 80

uns, dois Côte St Paul, s'est noyé
daus lo canal suv les Lords duquel il
s'uinusait à jouer. On a retrouvé
sun cadavre.

  

Action on dommages

Une poursuite pour 810,000 de
domnnages a été intentée nujour-
d’'hui par M. J. T. Cudiual, avocat,
cutitre M. Louis Sto Marie, député
do Napierreville.
Lo demandeur allègue que pen-

dant-uno assemblée tenue à Saint
Rémi lors des élections, M. Sninte
Mario s'est servi À son adresse de
termes injurieux et diffamatoires
en présencedo nombre do personnes
qui se trouvaient Avec eux sur le
husting.

Trouvé noyé à St Sulpico

Dans lo cours do la semaine, il a
été trouvé sur les grôvez de lle
Bouchard, le corps d'un honiuue pa-
rajesant assez Agé et noyé depuls
longtemps ; il portait des panta-
lous ot uno veste en étofife noire
rayéo de sole, an surtout. en alpacu,.
Jus caleçons tricottds gris, un corps
en flanelle rouge, ct des paudessus
en feutre avec des ferrures aux ta-
lots ; il portait une cicatrice nucôté
gauche de la tête, qui parnissnit
avoir êté faite depuis longtemps
H n'avait rticuno marque de reli-

gion. Pour autres informations,
s'adresser au secrétaire du la muni-
cipalité do St Sulpice,

Sinistro farceur

Joseph Hamelin, demeurant ruo
Olaude, avait ingurgite une dose
top forte do buisson, hier après-
midi, ot il a voulu s'amuser à sa
manière : pour cffrayer sa femme il
s'est rondu dans sa cour nvec une
corde à linge en s’écriant qu’il allait
se_ pendre.
La pauvre fomme est _accouvue

tout en pleurant à la station de
lice, et Un coustable partit avec ollo
pour empâchor lo mari d'accomplir
ses noirs desseins.
Maltre Ilamelin fut trouvé dans

sa cour Où il s'umusait à gambader
avec l'instrument du supplice atta-
ché au cou,

Il a comparu co matin devantle
magistiat de polico qui lui a fait
une sévère remontranco,

Uno soène pour nos frères séparés

lluit conts Anglais environ, par.
taiout hier, vous faire une excur-
sion autour de l'Îlo de Châteauguay,
À bond du vapeur ‘ Filgate ”. hd La-
chine, Mgr Fabre et son secrétaire
montèrent à bord, ct quand le ba-
teau Loucha le quai du couvent des
Sœurs Grises, sur l'île, nos compa-
triotes protestants ont été témoins
d'uno scèno qu'ils ont dû trouver
touchanto de foi et de respect. En
effet, Monseigneur rencontra plus
sieurs habitants des environs, les
Sœurs du Couvent, le curé de Ohâ-
teauguay et M. Reid, ptre, deMont-
réal, qui tous, chapeau bas ot ge.
noux en terre, reçurent la bénédio-
tion de leur premier pasteur. Fumes “La Maya” à 10Cts

vérite- la

par ordre
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LA SANTÉDUMAIRE

Opération
- wt

Personne n'estadmis auprés du
aire, par ordredo ses médecids qui
le trouvent trop malade pour rece-
voir des visiten. Le maire souffre de

pierre. 1 a, cet après-midi, subl
Une opération chirurgicale ct AUX
derniôérce nouvelles, In chose avait
bien réuesi,

TAPAGE NOCTURNE

Lalssoz dormir Ics gens

M, Alfred Fit, maître Je poste,
de JJlue Hounets, n porté plainte
devant le magistrat de police, cons
tre cinq de ses concitoyens, qui ont
troudlé non somiell ot celui de ea
fonnille, le soir de l'élection, en fétant
trop bruyamment la victoire do
leur candldat.

jeunes gens hvalent imaging
de s'amuser en ae promenant à plu-
sieurs reprises devant la maison do
M. Doré, dans une voiture remplie
de forraillee, de chaudières et autres
vaisstnux en ferblanc, avec lesquels
Ils faisaient une musique affreuxe-
ment discordante et désagréable
pourle plaignant,

COUR DE POLICE

Une négicese, Sarah Wilson, et
vue.nutire feuhe fille, nommée
Muggit Bmith, sobiront Irur proces
demain paue vol d'effate valaut $33,
la propriété dedune Bridget O'Neil,
demcurant rue Butiiotal.
—Un vaurlon du nom de Patrick

Quueh a été amené devant ie Recor-
der ct devant le magistrat do police
sur l'accusation d'assaut sur une pe-
tito fille ; son procès est remis à
vendredi.

Wilfrid alias Siméon Cowtols,vas
gabund, est accusé d’avoir pénétré
dans le mngnsin de M. Gingras,
marchand de chaussures de lu Place
Jacques Curtier, et d’y avoir volé
plusieurs paîres de chaussures ; ila
essayé de vendre ces chaussures chez
M. Dongherty. marohund de secon-
do main de la rue Craig ; procèsre-
mis à huit jours.
—Un matelot du * Vancouver”

Eutle, arrêté ponr désertion et vol
d'elfote, plaide non conpable de vol ;
il sera retenu en prison jusqu'au re-
tour du ** Vancouver.
Aldéric Martineau, voleur bien

connu de lu police, « été condumné
à six mois de prison, pour vol d'une
petito charrette, a la porte d'un mur-
Eusin.

ÉCOLE STE BRIGIDE

La distribution des pris

 

 

mass

Voici les noms des généreux amis
qui ont offert les prix epéciaux et
qui ont tenu & les presenter cuxe
mêtmies : Instroction religieuss ot
nasiduité présentée par M. lo Curé,
le premier, déterné à Alox Borge-
ron, diligence et bonne conduite,
sav M, l'abhé Dugast, décerné db Ase
ésiel ; rédaction française et ane

glaise, par M, l'abbé Defoy, décerné
à Alphonse Lnfrenière ; arithmé-
tique ct mcsurage, par M,- D, Ber
trand, décerné à Arthur Bonneville;
langue française, par M. Léandre
Gauthier, décerné à Alex Bergeron;
sténographie par M. D. Carrière,
décerné à Acthur Noël; comptabi-
lité droit connuercis! par M, Ma.
thias Croze, decerné à Arth Bonne-
aille; dessein cl titfogroepkiana.
M. Edoiard Ohaussé, décerué à
Jules Dupras; langue anglaise par
M, Ovtla Chaput, décerné Avthue
Bonneville; lecture anglaise, Zièmo
classe, par M. Mathias Croze, dé-
gerné À Eugène Iamel; écriture
ième classe par M. D. Bertrand,
décerné à Pierre Gélinas; dessein
de cartographie Zième classe par M.
Léandve Gnuthior, décerné à Joseph
Fortin ; un prix_au zélateur le plus
dévoué de In gociété du Sacré-Cœur.
par M. Piorro Gélinas, décerné,à
Alexis Lapointe. Prole

MARIAGE
LACASRE-LaMOTRE — En cotte

ville, le ler juillet, à 1a chapolle du
Sacré-Cœur, M. Cbs Boromée Ln-
casso conduisait à l'autel Dello Del-
phine Lamothe.

- Lanbénédiction nuptiale a été don-
nde par M. 'ablid Dugas,
Nos meilleurs souhaits à l’'heu-

reux couple,

MIE
DECES

En cette ville, lo ler du courant,
après unejeune de maladie, Delle
Louise J. B. Marray, fille de feu J,
N. Murray, à l'âge de 56 ans, 5 mnois
et 21 jours. ’
Les fuvérailles aurontlieu demain

jeudi lc 3 du courant, à 7 h. a, in.
Le convoi funèbre Laissern ta rési-

dence do gon beau-frère, J. À, Des-
Rosiers, No 111 St Christophe, pour
se rendre à la Chapelle de la Provi-
dence, et de là au cimetière de In
côte des Neiges, liou do la sépul-
ture.
Parents ot. amis sont priés d'y ns-

sister eans autre invitation.

Eu cetto ville, lo ler juillet cou-
rant, à l'age de 1 an, 4 mois ot 10
jours, Matie Sarfh Ewelina Geor-
lanns Ivonne Lamarche, fillo du
osoph 18. Jamarche. sténographe

des juges de la Cour d'Appel,
Les funérailles auront lieu ven-

dAredi le 4 du courant.
Le couvui partira du No 101 rue

des Alleminnuds & 8 heures pour so
rendre au cimetière de ln 'Côto des
Nuigs, lien de la sépuituro.
Yes pareuts ct minis sont priés

d'agsistor snus gucune autre invi-
tation.

En cette ville lo ler juillet A Pago
de 8 any, 10 mois et 21 jours, Maric.
Louise lors, eufant bien-aimde de
Joseph Roby, Er,
Le convei fundbre partiin do In

demeure de son père, #1 Champ de-
Mars, ls 3 courant, id 8.15 heures aan,
pour se rendre au cimetière de lu
Uôte-des-Nciges, lion do la sépul-
tur.
Parents ot amis sont respectucu-

somont priés d'y assistor,

LERLANC-—Encette ville, lo 2 cou-
rant à l’âge de3 mois et jours,
Joseph Achille, Jeau Baptiste, en-
fant de J. E. Leblanc, warchand,
Le convoi funèbre partira de ln

résidence deson père aujourd'hui
No 234 rue Notre-Dame, a deux
heures précises pour se rendre au
cimotière de In'Côte des Neiges.
Parents et amis sont priés d’y as-

sister sans autre invitation.

LC
Association des épicicrs

L'assemblée régulière imonsuclle
de l'Association des Epiciers do
Montréal aura lieu le Jeudi 3 juillet
courant, À 8 hrs p.n.…au Mechanic's
Hall. Tous les membres sont priés
d'8tra présents;: tous les épiciers
sont cordialement invités Ordre du
jour : Le pique-nique.

ar ordre,

J. MONIER,
Secrétaire

Fumez ‘* Havann Pearn ’ a 100

Pélorinagcs àSto Anno

Le 8 juillet prochain, il y nuva un
pllerinngo A Ste Anno de Beauprd,
pour les dames et demoiselles orga
nisé parles Révérendes Sœurs de la
Providence, du Mile-End,

Fumes “ BabvPearls” a 5Cts 

UNE FETE MILITAIRE

:, Québec, Ler—La présence du Ome
Fusilliers, de Montréal, au milieu
de nous a fourni l'occasion, ce ma-
tin, d’une parade militaire. L’ins-
pection de co bataillon, coïncidant
Avec lu jour de la confédération,
Wen a ÉLé que plus goûtée par le
publie, qui s'était rendu en foule sur
‘Esplanade.
À 11,30 Heures, lo Gième Fuail-

Îters, musique en tête, arrivait sur
le terrain de j'eplanad pulvl quel:
ques winvtes apiés du lieutenaut-
ctlblial Duchesnay, accompagné de
son état-major, le lieut.-col. Bvan-
ture), col. Fletcher, capts Fages of
Lessard, venfint polt inspecler lo
bataillon. i
Le GièmeoFusiliers estun magni -

que bateillon. Rungé en Latailion
volutionnatit tdufouls avec préci-
elo et agileté, défilant en face de
l'état major, au son joyeux ‘d’un
tuusique vive et alerte, 1 présente
le plus bul aspetts ? ©
Uertaines évolutions au pas de

course, avec accompaguement de
musique, ont été beaucoup admi-
rées et ont attiré les app rudieso-
inonts dela fottle © 0 7 773

tussi le Îleutenant-colonel Du.
thesnay qui a fait l'insrectioñ n’a
pas ménagé sce éloges au bataillon
qu’il a félicité de sa précision dans
les différents exercices wmilitgires.
Lo 6lèmo Fusilliers est cortaine-

ment l'un des plus beaux bataillons
le imieux discipliné et le mieux
aguerrl,
À12.60 hirs.. le bataillon musique

en tôte, reprenait le chemin du
camp.
Cetto après-midi, à 200 hrs, la

fanfare du Gième à donné un con-
cert sire PE-planade. A cing heures
ce soir, il s'embarquera pour Mont-
réal. Bou voyage. ‘ 5
ett ee re

Fumeoz “Baby Pearls’ a 5 Cts.

La chaleur nu Mansos

Topeka, Kansas, 2— Un fonction-
naire venu de Oklnhoma, dit que la
situation y est bien triste. La jour-
née d'hier a ôté lu plus chaude de la
eaison. I n'est pas tombé une
foutte de pluie depuis deux su-
naines, La perspective est loin
d'être brillante. Les prairies sont
brûlées et ln populution est très in-
quiète. Si la récolte manque cette
année, ce qui pourrait arriver si la
sécheresse dure plus lonsstemps, il
s'ensuivra une grande misèré.

Ifier, le tnercure s’est élové au-
dessus du 1006 degré.

 

Fumoz * Perfection” a 5 Cts.

LE TRESUR DES NOURRICES

Dans l'origine, il ne fut composé
Que pour stre administréaux enfauts
comiue calinant roais l’expérignes à
rouvé qu’il détruit los vents, regu-
arise les selles, arrête les vomisse-
ments ct la diarrhée, il previent
aussiles convulsionsquimoissonnent
chaque anuée un si grand nombre
d'enfants. Fu vente partout, prix
25 cents la boutellle, i

Des malades dans la joio
 

Les merveilicux cffcts des Bains
Turcs pour tontos 1cs formons ‘do rhu-
warisme sont maintenant des faits
adibis. A l'uouro présente un certain
nombre du ma:ades (do inaladies gra.
vcs) 80 yojouissont do Icur progrès
ournnlicr vers la santé, aux Bains
Fures do Montronl, Ces hoins n'ont
Jamais mauqué do produlro loueftet
sat un cas quoiconque derhumatismo,
Vomparavors ma! _pât rester un
tompa raisonnabio. ÆCTIVOE, pour 14-
férenceu ot olroulaires, au Dircoteur
dcs Balns Turcs du Montréal.

141-06 28-3548

DEMENAGEMENT
M. D. A. Beaulieu, artiste peintre

décorateur, a transporté son atolier
1088 Ste Catherine, en face du Cy-
clorama. 08-jno

Fumes “Perfection” a 5 Cts.

AVIS TRES IMPORTANT

Mères, lisez attentivement co qui
suit: Avez-vous remarqué la diffé
rence qui existe antre un enfant qui
prend duTrésor des Nourrices ot ce-
ui qui prend du Leudanum, du
Paregorique, ete, Lo premier jouit
d'un sommetl calme et  répara-
tour; quaud il s'éveille, ses yeux
sont clairs, vifs. L'autre, au con-
traire, a ln peau sèche, les yeux
égarés, Faites donc usage du Tré
sor des Nourrices pourvos enfants.
Prix 25 cts In bonteille.

"e
t

 

   

- — Essayez uu des nouveaux cigares
NOISY BOYS 1500 10 moilleur A 5 conts
ot vous n'ont fumeroz plus, d'autres.

 

8 oo MU

4 Erreur d et des Vieux À
jf Faiblossu organique, Mématro défco À
ba thcuxo, Manque d'énergie, Décadenco À
88 physiquo guéris par lo

A VITALISEUR DE
“ HAZELTONE

Ig Aussi Débilité Norveuse, ohscurcimso- À
nent do Ja Vuo. Perte do l'ambition, M
Di Affaissoment physique, lerto des for À
M vos, Retranchomient d'urine, Pertes ln
nuit, Insomnie, Misanthropie, Dégont À
DA pou rl'Etude,cte,ote. Chaquo bouteille R
Hd Karantio.. 29,000 vondues annuellement.
Je {Wrooz, y compris un timbre pour lo BR
i tra

J. E. HAZELTON,
i Droguiste, 303 rue Yonge, Toronto,Ont

 

    SN 2

Dr J. 6. A. GENDREAU
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 20 runo stLourcat, Montréal.

tiers faite dinproa low procéd
‘clephono 28]

klés 108 plus nou
vonux., Hell 18, 83-tan

Dr, PAUL PHILIPPE
{De la faculté do Paris)

No 165 RUE St DENIS
Ancien interne cn Médeciuo ot.en Chirurgie

des 110pitnux do Faris
A partir du lor Juin. consultations tous

Jos jours ranf le dimancho do BA 10 à, 1m. 2 à
tm mot 8à0hcurosp.m. *  117-600%4

ARGENT +PRÊTER
SUR HYPOTHÈQUE

PAPIREAU, MARIN & MackAY,
NOTAIRES

No 56 ruo St Jacques

Perrault&Mesnard
ARCHITECTES

Nos 11 et 17 COTE DE LA PLACE D'ARMES
Boite : 1414 Buroau de Poste.—Elévaten
Téléphone MR,

CES
Avant Après réparation

GEORGES VIOLLETTI

D'NSTUMENTSOFMUSIQUE
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:

AGENT GENERAL DE LA. MAISON =>
B VERDEay&Fua,. —"

Fabricant d'instrumonts de oul Bo
deaux France, pesantdeelropardca.

Réparations detoutes sortes.

* 1635-rue Notre-Dame,-1635 C'Enfont pleure;Àveutson Castols,
NS

bes LAURRNT, Lironos BOURDEAD
® MONA lag;

u
e
”

SITUATIONS VAGANTES
BFLSX Appartoments à lour No 114 St

Laurent entrée 57 stOharles-Borromée
peuvent ÊLr6 vus 1e dimancLe, M1,

N DEMANDE30 hominen pout travaii-
itr sur lo chemin du for Ottawa ot Ga.

tinoau à Hull, Qué, Gages $1
poripanont. Au«ei chovaux, of

THB Sun bu àone yen DessusNowed u n Ry ur I .
danl, Coclsca, Qué, yan, 1 >

N DEMANDE uro servnnto générale
à {amtSptBEESus

 

gor
Jes livraisons mulvantos do la Rove
cnno 1205 Décembrg, — 1807 Juillet

Août — 196 Avril, Dia!, Jutlot, Août Sep-
Octobre. — 157 Mat ct Juillet, —

or DEMANDE 4 achoter ou 4 échnn)

et Avril: — 1878 Ecptembre, — 1882 Février,
Marwet Avril — 189 Favrior, 490 Avril
Bairosier au Bureau de Îtevue Cana-
dienno 37 rue Bt-Jacnuce 130-jno.

XHLTUTBICEdiplômés pour Ecoles Mo-
éles et orraniste ize changet au p!

{pin tere. Etrire . 1. burcaux de
A 1833-15

NE DAME pailant bien les deux Jans

RD.

ov, bonvo osgunisie ct capable de
csnddire un chœur décnant diffs are sorvi-
des. B'airouer nu bureau de L'IC ard

no,

U MONSIEURou unJeune coup © trou-
verontnue magnifique chambre à

louer ; amélorations modornes.  S'adrosser

aeLinoà Dino VvuB, Poulln, coin des
chostar ot Et Donis, au-dosus do

AUX MARCHANDS
tion do TENEUR DE LIVRES ou ASS!Poul

TANT sullioitéo oung homumo de
années dex: Peu‘io Cron, connals-

  

rant à fond fcs duux langues ct pouvant pro-
duiro ou donner lus insilleuros andas
Uons d'hominoe émineuts,
248’wdrosser à X. Z.. l'ETENDARD.

LOUERChambres au No itrue des ‘Al.
A lomands avuo où sans porsion. 130-jno.
 

Avis aux Constructeurs
J'ai toujours un amortiment considératle

à ardoise pour couverture, dans toutes les
tions vouluos, ot travailléo par d

times d'expéricnca. Comma réféconge
mention spécialement la À ;
State Co, alasl que le Revd M. Dafresno d
Sherbrunko, “'outo commando exécutée
aves soln of pour at d'insormations s'a-
drpeser i GREGOIRE LAMBERT,
113-9m’s Now-Rockland, P. Q

ParE.R. CAREAU
Agents d'Immoubles,

rue Saint-GabrieL

LOUER, rue St André, haut de maison
contenant 7 Appartoments avco bains

eb W. 0. Prix modéré. Très grando cour
pour quelqu'un qui direA er dus che
vaux. ’

57 rue St Gabriel,

A LOUER, rue Murray, Jol{ magasin à $
vitrines, avec 3ap sments en arriè-

re. Loyor $10 pur mole, pas do taxes
E. It. GAREAU,

57 ruo St Gabricl,

Musiguo à bon marché.

o
t
a
l

 

 

 

 

 

Nous venons do rocevoir un nouvel envoi
du Grand Homo Swect Tome de Mazurotte
vendu alllours 4 $1.00, nos prix 2350; aussi
Victoria Valse par Do Grau, la plus belle
des valses, prix régulfor, 0c, nos prix 350;
Marcho Gauloise, Syd, Lmith nos prix 556 ;
Souvonirs, do Calcutta, IKownlski, 200 un
bosu morcenu : La Conquête, Grande
Marcho parVictor, prix régulier G0c, notre
édition 1e,
Nouvel envol de la chanson Souvenirs

Jurno âge chantéo par Mine Albani 100,
‘oxcinpluires de la Valso, Ln Tosca, aucune
chanson et aucun murceeu do musique n'a
cu autant de vogue que cotto valse.

WALTER STREET
29 yuo Bloury £320 rue Ste-Catberine

MAISON À LOUER
A prix réduits. Itno Borri près du

car:é Sc-Louis do ¢ chambres, bain,

closot, cuves à Iaver oto. S'adrosser à

E., LAUIBERTE, Notuiro,
11%-ino. Ruc St-Jacques No 35.

LOTS À VENDRE
À vendre dans la ville de Longueil, 4 lots

de 60 pleds do front sur 15) do profondeur,
et faisant front sur uno ruc do Bu pioda, Prix
87500 chacun. Sadreseor au No 60 ruv St
André, 215

A VENDRE
Le droit d'exptoiter, dans la Puissan n

19 procédé pascateur un intéré
7H septembre ao

Allen" William E,
ur parfactionnements de l'art ou

preced fabrication du Whikrer,
FRANKFORT WHISKEY PROCKSS CO

DUNCAN McCORMICK, a
N a ootréalNo 181 ruv St Jacques,

VENDRE los tomes l 2, 3, 4, 5,ct4dele
1tovue Canudlenne, rollés oton parfait

re. Aurai les livraisons suivantos: 1574
Nos. 1,3, 5.0, 7, &,9, 11, 12. 1475, No 1. S'a-
drosscrà M. l'administrateur do Ja Revuo
Caundicnno. .

a Dominion Steam Carpet

Beating Co,, No. 11 Rue

du
00
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| Hermine-NH.-Tabb, Gerant.
Telephone Boll 708efFedo-
ral 610. “8m's-73

O. FORTIN
MEDECIN VETERINAIRE

}HruRES DE BUREAU—S hrs 4 10 hrsa.m
dod hre 4 6 hrs p.Le
Téléphone Fédéral 687,

BUKKAU ET INFIRMERIE

N° 679 RUE CRAIG
Réeidonce : 148 ruc duChamp de Mars.
#4r8ervice A toute houre,

DEMENAGEMENT

DAVID OUIMET
PLOMBIER, COUVREUR,

POSEUR D'APPAREILS À GAZ ET A EAU CHAUDE
EST DEMENAGE AUX

Nos 46 et 48 Rue St Laurent
MONTREAL

Avis aux clients el aw public,

ARTHUR GRAVEL
(oid areo KE. Æ Gilbert)

FABRICANT DE

Patrons etde Modèles
. 637 RUE CRAIG

 

-| En arrière de la bâtisse Warden,
Sons

MONTRÉAL

Lea dornlers porfoctionnomenta dans Vin.
dustrio du tournage du bols, et grande faci:

08, Toupies
Ilalles en le

sortes, Piohospourtdércaphsorio
D Malllets et Jalons pontJeude
quet ches pour plumeau.
_,N. B.—Toutes sorios d ouvrages cn

King &

bois
"Ita

<FONDERIE DE CLOCHES
A L'ACCORD PARFAIT,

PAUL & Ch, DRBUGT, 2 Doval (Nord)
BOURDONS CARILLONS, TIMBRES.

harpantee,—Baffrol en bois et en fer
4 — vase articulés

fanoce eefaci on sonnor ot leur done
t lour maximtm à ~Xnatallal

Title dou cloohoa © Volée-—Installation
s+ AGENT POUR LR CANADA

J. T. SCANLAN
No. 28 rue Saint Sacrement |

MONTRRAL, Pou .
; plus a détails écrives à l'adresse

a

    

  

Le Clapporton
J es “

6
erv-

CloneCry
.

' is LANO- CUEMISES SEASONS,on
Obemises Blanches pour Hommes |

 

Senlement 73 ote
o $1400

® 81.28 .
“. $1.50 =;vel

Dovants, poignets ou bandes toute:
toile, ouvertes en avant où en arriè-
re; aussi avec faux culs, Jin toutes
grandeurs, Co

8. OARSLEY

COLS ET MANCHETTES qo
POUR HOMMES

COLS ET MANOHETTES
POUR HOMMES

Cols et Mauchettes pour HOMMES

Dans tous lès' derniers patrons.
Un gand assortiment de toutes sor-
tes, très bas prix. “ .

S.CARSLEY

BRETELBLES ETCEINTURES
BRETALLES ET OBINTURES
BRETELLES ET OEINTURRS
BRETELLES ET OEBINTURES
BRETELLES ET CEINTURES

Bretelles ct Ceintures pour hom-
mes et garcons en toutes grandeurs
depuis 10 cts et plus,

NS. OARSLEY,

 

 

 

ORAVATES POUR HOMMES
ORAVATES POUR HOMMES
ORAVATES POUIR HOMMES
CRAVATES POUR HOMMES …

: ORAVATES POUR HOMMES

En soie do fantaiete 5c soalemont,
En soie du fantaisie I0c sculement
En soio du fantaisie 15c soulemment
En soio de funtaisio 23c seulermeut
En soio dofuntuisio 27c seulement .

S.CARSLEY |
CRAVATES EN PIQUE ET BA-

TISTE POUR HOMMES

Blanches et de fantaisio, à 2c, 5c
et 10c chaque,

S. CARSLEY

SOUS-VETEMENTS HYGIENI-
OLS DU Dr JAEGER

SOUS-VETEMENTS HYGIENI-
QUES DU Dn JAEGER-'

En laine naturelle non teinte, pour
l'été. En toutes grandeurs.

S. CARSLEY

CHAUSSETTES HYGIENIQUES
U Dr JAEGER

CHAUSSETTES HYGIENIQUES
tJABGER

CHAUSSETTES HYGIENIQUES
DU Dr JBAGER

En laine naturelle, non teinte,
font Lien sur le pied,

S. CARSLEY

CEINTURES EN BEAU CUIR
OUR DAMES

CEINTURES EN HEAU CUIR
POURDAMES

CEINTURES EN BEAU OUIR
POUR DAMES .

Nous njautons chaquo jour des
nouveautés ; notre assortitucnt est
le plus complet du Canada.

Ohcz S. CARSLEY

10c CEINTURES TINSEL 10c
10c CEINTURES TINSEL 106
10c OEINTURES TINSEL IUc
10c OEINTULRES TINSEL 10c
10c CEINTURES 'IINSEL 10c

La meilleure valeur encore offerte
en ceinture Tinsel de fantaisie,

8S. CARSLEY
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Pour Cointurosallez chez S. Carsley

POUR LIVRES
POUR LIVRES
POUR LIVRES
POUR LIVRES

COURROIES
COURROIES
COURROIES
COURROIES

“ POUR SATOHEEE
COURROIES POUR SATOHELL

y POUR SATOHELL
Les (touristes et voyageurs, qui

ont besoin de courroies, trouveront
une grnodo variété hutouts -sortes
da courroies variant,on prix depuis

 

COURROIES

POUR CHALES

 

 

L'éventail le plus ulnire du
jour. Tout lo monde lo”le demande.
Léger ot durable, = ande

S, CARSLEY |
Pour les évontails allezchez 8. oi

NOUVEAUTES © '. i
. ‘SPECIALES

NOUVEAUTES '
. © + SPECIALES

Nouvcautés spéciales

 

oxydds, or, argent, acier ct jnis.
Constamment en magusin. Ce

8. OARSLEY

POUR LA CAMPA-
GNE ET LES
PLACES -
D'EAU

N'allez pas à le campagne ou aux
places d’eau sans vous pourvoir de
vos bibloterics,

S. CARSLEY.

Fil deCoton Clapporton
A l'encontre des autres fils

ne se casso pas
“ ua “.

n’est pas noueux-

« LE FIL DE CLAPPERTON +

Est à In fois fort ct doux

 

Vous trouvez le meilleur fil
Le Filde Clapporton
 

Fil de Coton Clapperton

Peut être com favorablement
à n’importe quel fil sur le marché et

Tient le premier rang parmi les
moilleurs

pourl'égalité, Ia force,
gueur, la qualité et l'élégance, se

Fil de Coton Clapperton.

 

8S. CARSLEY
1765, (767, 1769, WIT, 1778: 1775 ET-: ATT

En agraffes et boucles, en Perle, |:

Etsur une simple bobinede bois |

le fini la lon-.

Rue Notre-Dame. |

 
or

a

Any

Le Chien
La Perle Jaune - =:
Le Condamné
Stéphanette

Le ôyal Prosorit+=.
Les Errantsde Nuit.. -.25 «

vols, 50473 «

= =Bf

d'Or, 2

   
vo.

     

   

A >

  

i. +

 

Force et Faiblesse,et .
Vol d'une Fiinééo

   

15+

- 15%
Esvoyés par la poste sur réception da prix de chaqn

volume, plas uu{imbre-poste.de 6 cts, pour frais de por,
Une Tromiso libérale est*fditä au coximierée’ ot‘aÜx‘Aponty
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NEW-YORK.

Canadions des Etats-Unis ct méme du Canad

—DEUXIEME EDITION—
CONTENANT LES NOMB, LX GENRE D'AFFAIRES ET L'ADREGSN DKA

Marchands, Manufacturiers, Hommes de Profession ainsi que
dos Mossiours du Clerge, Journaux, Publications Fran-

caiscs, Couvents, Ecoles et Socictes Canadiennes

Des Etats du MAINE, NEW-HAMPSGIRE, VERMUONT, MASSA
CHUSETTS, RHODE ISLAND, CONNEUTICUT ET DB

 

ot reconuu par Loussi utile ot si néce

nuant pas cctte do œuvre. Cette

Commo toujours, nou

Co volumo sera do

ment que la promière, le nombro des hommos d' v 1 1
do nos,Compuiriotes on co pays ot ln valonr des propriéics foncléres qu'ily possident

4 ospérona recovoirde noire Clerge, . clue
que mérii2 un travail si Importars
sureu promier en rataun do ant

|" LE GUIDE FRANÇAIS
—— DELAr

NOUVELLE-HNGLETE
few-York

Suivi d'uno fouls d'autres statistiques ot[Fonscignosba Btvduey sur tous los Crt

La promière édition do ootte unique publication aux Etats-Unis a été #1 blen no
re, curatue en aitostent len importanus Liu

cuxième

commerciale ol du public en général l encouragement
Muucoup plus comidérable et supé

lorations ot des additions qui y scront faites, lc prix seiwmgace en sors le même :

UNEPIASTR!
Payable sur livraison qui aura liou en Septembre proche
 

ceux

IMPORTANT
nom,l'occupation ot l'adressodo chaque souscriptour soront publiés, Ainsi, que ‘cap

ui déstront faire connaitre lours adresso à leurs
souscrire on «signant le bullotin do souscription ci-dessous quo vons conperez cosulled
nous retourneurez par là malle, ou quo vous

 

ons u6 nous croirions manquer à nn dovoir National on ne aed
annepracote asoar aon fera connaître encoro pluscz

rez Canudiens, l'étendue du contes

n
 J

parents ct amis w'cmpressent

(Liscrez nu buroau du L'ETENDARD.

La Sociôté do Publications Françaises des Etats-Unis
~ Editeurs-Propriétaires

Boite de Poste No. 638,

Le Guide Francaisde1a Nouvolle-Anglotorre ot de l'Etat NI

Lowell, MasB
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fe fa : x voie?
Le a EF

MONTREAL~~ | 7
LETTRES
  

«

  

PANCARTES.
 GARTESD'AFFAIRES

. Le ,pe +M en
' . :

‘ UN(ESP

( Veuillez signer, couper ceci ct retourner.)

IMPRESSIONS DE LI
vecles types les plas récents st. du maeillsos gout

10040 SUTITAME 4 TOSS 48HEE
3

 

© IMPRESSIONSPOUR

ERAIRE
Cay

-

  

     
 

S. CARSLEY ouscriptour au volumo ci-dossus nommé, pour lequel UN DOLLAR vous sora poyd
= vréison, ot pourva quo monnom, Oocupation ot adresso y soient inscrite odmme soi

Pour les courroies pour châles al- [3 - . > on |
lez chez S. Casley. c- ’ Cte ane Chadds

Nom =
2 POUR 25
2 POUR 25 Occupation
2 POUR 2c .

Adresse

    

+

i … ;,

Entetes delettres

~~. Blancsde comptes,

oN Blancsde recus,
vfs ! Te ; a ‘ } ! = . p Cs : *. .

-., Blancs.debillets, =:

Memorandums, 5

 

19 À

LaSociété do Publications Fraiçaises dos Etats-Uuis, voulilloz mo‘ considérer cm


